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Le retour tin Dr. Tevlik 

H ü~Lii Ara~ 

QUOTIDIEN 

Les résultats des manœuvrt>s 
tl'lzmir -·-

~on entretien a\~ec le pré- L'arn1ée turque est au 

s1dent du Conseil bulgare niveau des armées les plus 

a été très cordial perfectionnées d'Occident -·--M. le Dr. Tevfik Rü~tü Aras, minis­
tre des affaiTee étrraalgères, ~-1: arrivé ce 
matin à I ~ta.nrbul. venant en dernier lieu 
de Sofia. Une réception chaleureuse lui 
a été faite à la gare .de Sirkeci. 

Le mmistre s est rendu ..., Park-Hô­
tel. 

~ .. ~ 
Sofia, 16 A. A. - L' Agence bulgare 

communique : 
Aujourd'hui, de retoU4" de J' ét!"anger, 

Le minii.:11tTe des affaires étraingères de 
Turquie, le Dr. Tevf,k Rü~tü Arae, pa..­
sa •par la g .... e de Sofia. 

A la gaire~frontière de Dragorn(\n, le 
Dr. Anas fut accueilli ?RJ" le wésident 
d'u con9CiJ et ministre des alfaires étran­
gères, M. Kiosetéivanoff, le ministre d.e 
Ît>rQuie, M. Berker. le di:recteuT des 
chemins de fer bulgares, M. Ko~tchev 
et le chef du cabinet du présid•nt du 
conseil, M. M.lev. Pendant tout le tra­
jet de Dra1itoman à Sofia, les dr.~1x mi .. 
nistres s'entretinrent cordialement. 

A la gare de Sofia. le Dr. Aras fut 
aa.Lué par le représent>~nt du roi, le con~' 
sciller Croruev, le sec't'étafre général aux 
affaires étrangères, M. Nikolaev, Je 
chef du protocole, M Pétrov-Tchoma­
kcw. le di•eoteur de la presse, 1\11. Ba­
labanov, le minisitre de Grèce à Sofia, 
le chargé d"affaires de Yougoslavie, le 
P.C1t"Son111el de la légation de T wrquie a~n­
ai .que par les repré9entants de la pt"esse 
hu1l2'are et étrangère. 

Au salon de la g:are. les d"e\lx mini~ 
tries poursuivirent les conversatio;i~ qu:i 
durèrent .pendant tout I"arr~t du r-rain. 

Le Dr. Aras repartit en,9\lfte, salué 
Cùrdialeanent à son départ. ------

Le président du Conseil 

entreprend un voyage 

d'études 

Ce matin, le p•és1dent dlu conseil. M. 
lsrnet lnOnü, est parti •p0Jr train spécial 
d' Ankana, se Tendant à Afyon et de là 
à Izmir arux finis d'études. En cours de 
v-oyage, il visitera d'autres vi1les de la 
té,gion de I"~ée aio!ti Que azilli. 

Journée de détente 

à la Bourse 

l .. c ('()lll',, clt\ l'tJI' Cl l)UÎS..,t' 

Le e0trre~pondant partioulier du Tan, 
ch.aJI"gé de suivre les manoeurvtres .,.,ux 
environs d'Izmir, mande à son jouTnal : 

hmir, 1 5. - C'était hieo- le dernier 
joW" dee manoetrvres et cdui du résul­
tat de la bataille engagée entre les grou 

pos cbleu> et crouge>. Le goowerneur. 
le président de la Muni<:ipa]ité d'Izmir, 
les déipwtés, les j ourvalistes, nous voici 
tous réunis au calé .de Me?Sinli. Tous 
nous avo.ns hâte d·e nous Tend!Te sur le 
champ de bataille, mûs pa.T La curiosité 
de savoir quel est le groupe qui sera 
valnqueu'f. Le général de division, lz­
zettin Çali~lair. nous dit : c:Vous êtee 
tous mes hôtes, c'est moi-même Qu.i 
vou<s -servirai de srWide.> Nous m'>ntons 
dans les autos mises à notre disposition 
et T>etJ après a.voir quitté le oa•fé. noll6 
entendons le bruit dru canon qui tonne, 
des mitraiJleuscs qui crépitent et le vrom 
bLsement des moteurs d ·avions. Ceci 
con~titue polir nous r annonce que nous 
entrons dans la zonte dea ccxmb3ts. 

L'offen .ve du groupe cro~e>, pré­
cédée paj1" ,ce .duel d artillerie, a corn -
mencé ·POll!r repousser les atta.Qu·es du 
groupe cbLeu>. La bataille, de pa;rt et 
d'autre, fait :rage depui!S le matin. A 8 
heures 20, U!Jl arbitre <1UÎ suit les com­
bats du haut d'un &ommet, annonce 
Que la cavalerie dlu gr,ORJpe crou.ge, s'a· 
vance 90IUs la protectio-n de l'iartillerie. 

Un détachement de mitrtaiiUeun en­
tre en action également et r on apprend 
en ce moment que le groi.r.pe cbl-eu> re­
LTe en arrrière ses avant-pô'S"tes. A 8 heu 
ree 35, les crouges> ont OCCUIPé !e vil­
lage de Karacaa.gaç et le mouvement 
touimant commandé de Mugla. PBI le 
o:énéiral Mustafa, se développe, Pen • 
d.ant ce t-e..npa, les av.ions du groupe 
cr~> bombardent le quartier aéné­
ral dru groupe .-:bleu>. A 1Tlidi, l•es rou­
<{<>S oœupent Demiroikoy et la bataille 
prem,d fin. Le re.ultat finaJ est oelui-ci : 
Il n'y a pas de groupe viot<>rierux. TO<Uo 
deux ont fait prell!V'e de gram.de valet.1.1r 
et ont obtenu des résultats au-d·esws de 
tout eopoir. En effet, le géJnéroal de di­
vÎ!!Ïon, lzzettin, naus dit : 

- Les manoeuvr~ firuales d'auiourr­
d'hui ont démontré que los deux grou• 
pes ont fait preuve d' enduraJnce, d' ar­
d e.ur et leurs comman.dant'S se sont ré­
vélés de vrais stratèKes. 

Par les manoeuvres aruxquelles e~1e 
s'est livrée notre a·rmée a démontré en­
.:ore une foj9 Qu· elle e9"l au niv~u des 
a mées les ol'"' ·perfectionnées.> 

Aujourd'hui, dams l'afPrès~rnidi. les 
troupes .ayant participé aux mano"'!uvres. 
prendront part à une grande Tevue en­
tre Seydikoy et la plaine de Ouma. 

La rectifioation du commUl"l:Qué du 
rn·.ni~tère de l'Economie. relatif aux 
Contrats d·e vente basés SUlr les mon -
naiee é~ères d·évaluiées, le démenti 
de la dévaluation du ma.rk, et les assu­
l"anc.es réitéflées QUe notire monnaie na­
tion1ale conserverait .sa tabilité ont eu 
ltier. à la Bo1>rse, une influence favo- Nos n1inistres de 
ra.ble. Lee opérati-ona ont suivi leur 1 , °"\ • ....,. 

"<>llTs normat Les tr.anRCtions "1JT les 1 Economie et des F 1nances 
achats de livres turques or contre pa .. 
Dier-monnaie ont été moms nombreux 
t:t le oour8 de cet échai:I1$te qui étajt mon 
~ iuoqu 'à 1.055, est revenu à 1.035, 

er. 
Les r•'tluclion~ s111· l<'s 1lroils tlt• 

«touant~ en Italie cl <'U Franc1· 

à ~lersin 
~·-

Mersin, 1 5 A. A. - Les ministre. 
de l'Economie et de-. FintaiflCes sont ar­
rivés auiourd'hu:i ici à midi par train. 
Après avOiir eu des entretienis avec les 
négociante, ils eont .partis dans ra-près~ 
midi pour Ankara. 

Est également ,arrivé ce matin 1c1 par 

le bateau Konya, M. Adil, sous-secné~ 
taiiTe d' Et.art au ministère des douanes 
et rnor1i0tpoles aux fins .d. études. 

. 11 est à noter que les R"OUVernP--ments 
'balien et français, en alignant leurs mon 
~ies, ont introduit des modifications 
hf\P.orballltes sur leur.'\ tarifs dowtni-ers. 
Ain. i, en ce qui concClrlle l'Italie. le 
dr•oit ad va.Io.rem de ) 5 pour cent a été 
°"PPrimé. Le dToit de 75 lires ,perçu 
~ .. T quintal paur le blé, les cbréales et 1 L'arriYi'e du n1inistre de 
Ca farines a été réduit à 4 7 lires. I G . 
le II y a T'éc:luction de 65 pour cent su< a uerre afghan 

boeuf et le bMail, 60 r; ,,.,,. les vian-
~.,. fraîches ou frÎJ{orifiées, 40 ',, SUJr S. A. Sah Mahmud Han., nunistre de l.' huiles d'olive, 64 % 91.1r les oeufs. }.a guerre afghan, iaccO'tlllJ)a'$tné par Je 

c droit perçu sur les graisses de pooc g-énéral Mehmet Omer Han, chef de 
Cst ~pr:mé. Le drroit ,perçu par tonne létat-major généra:], et AILah.nuraz Han, 
~ le charbon et aur d'a1Utres minéra.i.s min.i.stre d"Afghanist.an à Berlin, e-st ar­
.. t rédrui:t de 1 0 à 5 loreii. Celui de li· rivé ce matin à Istanbul. Une délêita­
~ 42 et demi perçu pair tonne ~UJ" Je tion pré idée par le génére4 Eyuh étiatt 
t()ke est l"éduit à 40 lires. On ne con- atlée à sa rencontre à la fr.on·tière. 
tl.ait 'Pas encore Je chiffre des xéd:uctioniS Le.s honneurs militaires ont été ren-
qPPo,1tées M.llr le coton brut. dus à la gaire de Sirkoci, où le valj et le 
dit ~OUrT ce qui e t de la France, les général Ali Fuat s'étaient également 
~rta sur les ,matièr·es brutes.,ont ét~ ré-' rendus, en coonpaignie d'autres 9eTsc>n­
v .t. de 20 ,, . sur 1 ... mati"""" m1-ou- 'naolités. S. A. S"h Mahmut Han logera 
I ;ees de 1 7 ',;. sur cel'lee o.u,vr~~ de à la Jégati;;n d'Afghanistan. Il r.ompte 

~~ . Une rédUJCtion de 20 porur cent passer deux joul"S à Istanbul et ira en-••t t . 1 ~' . d 1· ~ 'Wte rur es (]jro1ta: e -.cence oou.r 9u,lte à Anka!ra. 
p i8.Tti..:les soumis au contlnigentement. ------o------­
~ les a'T'ticles .qui ne eont plus con­
q . entés, ceux qui intéressent Ja Tur­
~,•c et qui figurent trur les tarrif• fran-1 

ta d'arprès les numéros ci-ap.rès, ~ont : 
0377, a.rtides contena.nt du tanin. 
456 bis. articles en mohair. 

.,,, 4 7 6 A, caoutchouc et Poe'Wl de chè­... 
~ X., pois-chich.._ 

2. millet. 

Secours aux sinistrés 

d'Ilgaz 

-·-
Orunldl1, 15 A. A. - Le Oro!.ssalnt-Rou­

ge a envoyé 500 Ltq,s. .arux llll>lStn's du 
v.iiiLalle Oorn3il', d'Dgaz, qu.i ,ont tQut pett'du 
au COU111S d'll<II !ooe'llld.!e qui a diébruit 20 
ma•ecms. 
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POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

LES NAT 10NAL1 STE S 0 N T1' La Grèce sur la voie du 
règlement de ses questions 

OttupE~ NAVALCA~NE~O intérieures Athèn.,.,, 1 6 A. A. - La qU1CStion la 
PIWI im!Portante en suspens celle dle9 
anciens combattants, est ré~lée délinî~ 

Ils SOltf j)fltS lJU'lt 
/L·il<>11i<'f 1·es <le 

ltll<' t1~e1itai1ie 

Allt<l1·i<l 
FRUS'l' JJC NORU 

Le caln1c règne à Bilbao 

Bilbao, 16 A. A. - Le calme règne. 
La situation sur le front est inchanl{ée. 
Les nationalistes basques. fidèles au gou 
vernement de Madrid, assw-ent l'ordre 
dan3 la ville, où l'on ne voit p]us au­
cun fanion anarchiste. 

portant, sur la route Talavera-Madrid. àl A /,',IRRIERE UU PR0,\1' 
vingt-cinq kilomètres au Nord - Est d'Es­
calona et â environ trente kilomètres au 
Sud-Ouest de la capitale. 

Na va Ica rnero est pris 

Séville, 16 A. A. - Le général 

Les envois d'or à l'étranger 

l'ue p1·01'1a111ation c11e1·gl!1uc 
tlu oént'ral llra11co 

Saint-Je.an-de.Luz. 15. - Devant les 
envois d'or à l'étranger de la part des 
gouvernementaux de Madrid, le rénéral 
Franco prononça 1Dl discours radiodiffu-

tivoment. 

Seù011 Wlle <"Oinmttnîcation officielle. 
les anciens CQffibatt.anU; révoQués r.e -
prendront le travail le 2 7 octobre. 
CellX qui ont .scwmi!: une demande d' em 
ploi .seront engagés dan'S un délai d'un 
mois. Une loi s<péciale .... ègLe défiritive­
ment !'ensemble <le la question sur ba­
.se d'un accord intervenu avec les em­
ployeurs par l'intermédiaire du gouver­
nement. 

La Suisse accroît le non1-

bre des divisions de 

son armée 
Les colonnes de secours 

ont établi la liaison 

avec Oviedo 

QWepo de Llano a t~ansmis un mes­
sage diffusé par le poste radiophoni -
que local annonçant oue les troupes na­
tionalistes ont prû Naval Camero. sé adressé à toutes les nations d'Euro- Berne, 1 6 A. A - Lee Oi3 mbres 

L'off t:nsive générale ""· 1 fédérales ont a<IO!l>lé à rU!It.altimité 1e 
Le chef de l'Etat nationaliste déclara projet de la notrVell~ caganiMtion de 

est i 111 rni nente entre autres que l'acceptation de l'or de l'armée élevant le noonbre d~s divi•ions 
Burgos, 16 A. A. _ On mande de la Banque d'Espagne par ceTtains pays de 6 à 9. ct>éant des hnigad..., spéciaks 

Paris, 16 A. A. - Le poste radio- ti"tu 't · 1 · d 1 d ~ .Salas. quartier général des troupes na- cons. _ e'"AJ une v10 ation e a neu- e proltection -0es frontièJ-ea, des r~i _ 
phonique de Jerez de la Frontera an- al t · • 1 tionalistes de Galice : tr 1 e, car, en somme, c est apporter ments éR"crs motorisés, trois 'brigades 

La colonne du général Lomba.'1:e réus none~ que 1:offe~sivc gé~ér~e. contre une aide évidente à l'une des deux de monta,sl;e et dotant l'armée sui~"'I~ dtu 
sit à établir des communications avec Madrid est imminente. L av1ahon na· parties. D'ailleurs, cet or est employé matériel le p}us mod~m.e. Cette nouve1-

tionaliste a bombardé Madrid mercre- 1 pour des achats d'armes et munitions. le ·oraaru·~·t1·,..,,... ..l,e l'armee' d--'t e·~e ,·n-les 8.000 hommes du général Aranda d · 1 · ~ ~ ~.. 0 ~ ~ 
i. détruisant es C&Se:"Des. Les dépôts de cet or constitués à l"'°'ra'- -~ent •pp]1"q .. ~ 1·,.~u·.,.. 1er ,· •. -. qui défendent depuis plusieurs semaines '-f'o LCITl .... ........... ............ .... _.. 

Oviedo contre les attaques des mineurs FRUS'/',l!AH/'1 /Il/-; Paris et à Toulou•e ont pour but de vier 1938. 
asturiens. D'autre part, la colonne Mar- priver le gouvernement espagnol de l\l B k h M D 1 b ' 
tin Alonso n'est plus qu'à 6 kilomètres La flotte g-ou V<'rne111enta le demain de toute res•ource. Le danget' • ec c ez • e os 
d'Oviedo dont elle domine la partie ' • 1 est grave pou· la pai" mondiale Pa<is, 16 A. A. - M. Beck a ..., un 
Nord. Les forces marxistes, prises enb'e él 1

4 

f11"1S a Iller Si cet or restait en possession des entretien avec M. Delbos, .qui dura une 
deux feux, s'apprêtei;--aient à fuir dans la Bilbao. 16 A. A. - La flotte gou- 1 r?uges, ce serait prép;u-er une hyp?thé· demie·heure. 
direction de Gijon, mais, Pour le mo- vernementale appareilla en direction de t~que revanche sur 1 Espagne nahona- L'Ex•Josition d'autos 

t U S d 'f-dent f h t l'O 'I 1 · 1 · hste. t men , e es e e ........ arouc emen uest, 1 y a que ques JOurs, 1ussant Le d 
derrière une double rangée de tranchées à un destroyo· et à deux sous-marins le général Franco conclut en pro- e Londres 
betonnées précé-dées par un réseau de ioin de patrouiller au large. clamant qu'il fera tout son possib]e pou- L 

d 
' reprendre l'or de l'Etat espagnol. o.ndtreo, 16 A. A. - La 30èmc ex-

fils de fer barbelés large de ix mètres. position .internationale d'autoanobi!e a ,;..te• 

PlUJL\'T lJU UE.\1'RE L . t l' . d l ~ 
La capitulation des der- e rev1remen po l t1q ue e a Belgique ~::~t~c:!ti~:~;.a! ~: n5°3ô: 

l f -------.. ·------- u 
niers c é enseurs de Elle voudrait ne réunion mouve111enté 

Siguenza être garantie mais pas garante des actionnaires de la 
Paris, 15. - Le revire.ment politique ceux antérieurs à 1Q14. furent violés 1 

Burgos, 16 A. A. - Les 400 mili- •nud"11 de la Bel!?inue ~--•,pe le pre- d' l" .cl B·1 nque d F - ~ -~ ~~ es OUV"1'ture "'8 hostifitoés et QU~ la < e rance 
ciens assiégés dans la cathédrale de Si- m:er iplan de l'actualité politique. a:pl)IUÎs les pLus puissants .que 1a France p 6 
guenza avec de nomb·eux otages. se Dans une interV'.ew qu'1·1 a accorde'e . Il 1 aris, 1 A. A. - L'a!Semb];e des 

h 
. ait rcç:u.-, e e es a eu'9 sans traités, voire acb:ionn .. ~ de 1 B ~ F 

rendirent, ier, sans livrer un nouveau à un collaborateur de Harvas, le minis- ... d. · ..l . , D' ._.......... a anque <1~ rance 
b V

. d' tr , . .... meme el\ ep1t .a.es trratles. arutre part. s'est r~·nie h:... . l • "d 
corn at. 1n~t en e eux etaient gne· tre de Belgique à PaYis a tenu .~ préci- . . F - , ......... "'"'r soir sous ta pres1 em:.e 

bl _ 1a~1s u.n . ranQats n admettra que 1.a Ide M. Labeyrie et en pr~e--- du c--
vement esses. bUT que 6on ru1ys ne riw"ttA•a =s la S. B 1 "- b ~ ·~ ~· 

F 
~ ~ - ~ e i;:1que <PUlllOC entrer ...... ns une «:>m 1- •eil général <:!ont t t M J 

Le général ranco exige !), N .. à "1Qu<lle il a donné tant de nai•on foncièi:emen< ho•tile à la France. haux. oeoraa~ d~o,:m;iec.. T.· l~l.UOO-
• • preuivea de :son attachement. L J 

une redd1t1011 sans - Il y a ,une marge, a.-t-il d;t, entre es 111eSures mi itaireS a.ctionn<a.i:re5 assistaient. Au mom011t 
les anciennes obliyatio.ns de Locarno et J f où le consieil général prit place au bu-

conditions 1 à a rontiëre rea.u, deo c!amC\11'9 .. élevèrent notam-e pa.ote. Le gouvernement belge étud-ie 
Burgos, 16. - Le général Franco pu 

blie une déclaration dans laquelle il est 
dit que des tentatives ont été faites, de 
source «marxiste» ( c•est-à·dire gouver· 
nementale), pour la reddition de Ma -
drid. moyennant certaines conditions 
ou réserves. Par contre, le général Fran 
co demande la reddition de Madrid 
sans condition auclme~ Il déclare que la 
situation militaire de ses troupes est 
telle que rien ne pourra en atTêter l'a-

dian$ quelle mesure Je nouveau pacte B11uxelles, 16 A A. - Les dbci!'ions ment au sujet de Ja pré-sence cLe M 1 ou-
11 d ·1 haux aux côtlés de 1\1 . Labeyrie et se pourra a er aru- elà des clevoiirs incoin· m1 ita;res qui viennmlt .d'être 1Pri"S'°"s ont 

bant MlX Etals membres de la S. O. N. pour but de renforcer les tToupe-s des pro?·on11tèrcnt jusqu'l'l.u disc.O'UŒ's è~ M. 
et dont Ja Belgique n'entend nullement ~rontières belges, n-otamment d.e la fron l.Ja.beyrie qui mont1'1a nue la nouveHf! OT­

f~ libérer.> tière Nord ... f".ist. Deux .régiments ont été RJ.ni,,at.,on .de la Banque ne lè.9e r><ulle-
L'improssion d·om.nante, dans les tni- expédiés d'ans cetbe djrecticm : le 8ème ment les in·térêts de, acti01T1nai1"es qui ne 

lieux pol•tiques, -est que Ja Belgique as~ ré1,?i.me:nt a été envoyé à Turnhout et pourront être a;ucun~ment affectée: PM 

1 7 • · T ' T les opérations d.e fond!! de sœbi~L•Lon pirera~t à une convention à La Faveur de e eme a on.gres. ou.s deu.x étaient 
iaiQuelle, cille serait ~.a:ra.ntie, mais non en igarnison dian.s le centre du pays. die chan~c. L'assam·bl~e élut .comme con 

te E. d' D'autre pa,rt, le 9ème J'égiment d'infan- '°iller M. Lernaigre-Dubreuil, prô.ident 
~aT'a_nt : . n autres teTimes, elle dési- ter,·e -~ stat1·0--e· a' prox.un· r"te' d- L1"e' ne, des Fédtérations des con'lrihuableCJ et M. 

vance4 
l'ora1 etre ga.nan·tie contre toute agre&- cal """" ... f'o Duhem, pré~ent de la C<mfédérati<>n 
fion œns avoir à porter secours aux au- le principal l.centre de défense de la frODl 

des sYTidkabs des industriels. 
35 t1.es Etats co-signataires de La conven- tière or.'6ntale, auprès des chaiS&eurs a.r-En fait, les nationalistes sont à 

kilomèt·es à l'Ouest de Madrid. 
Le général Franco a démenti enfin la 

nouvelle de prétendus pourparler. qui 
auraient été entrepris à Madrid entre 
les nationalistes et des délégués des 1 

m~~tes P0\8" la conclusion d'un ar -

tion, au cas où elle-même ne sera;t pas dennais. Trois régiments d'infante.Tic "" La grève de la batellerie 
attaquée. trouvent dans Je Sud. tandis que tr<Ms 

Les con1111entaires de la 
régiments de cavalerie mécanisés res- française 
tent à Bruxelles comme tr""1>CS de J'é-

presse parisienne 

nusbce. 

1 

La PJ'esse du soir coID.IIlerrte unanime 

La reprise de l'avance ment le ~iscours ?u roi, ~op~d m .. 
Pou.r l lnforrnabon, la the.se <le la se-

serve. 
Le.s milieux politiaues ,déclarent qu'il 

e t improbable que la Belgique annuJe 
ses accords ·mi.li>taines avec }a France. 
Quelques leaders 1>olitiqwes 90'Ulîgnè -
rent que l'amitié franco-belge n'.a ,pas 

éi:é a,ffaiblie oair les rkentes discu~.-ions. 

L'attitude <les Flan1ands 

Ces déclarations categoriques du gené- ourJJté collective ;r~o.it un rude coup et 
ral Franco senz.blaient annoncer l'immi· LJ. Préparation d.e la co.niférencc des 
nence .d'une action de grand style co~tre\C.in~ _Pllis.&ances devient de .Plus en plus 
la capitale. Ef/ectlvement, ce matin, a la d1ffic1le. Néanmoins, il sagÎt de n~ pas 
Radio, tant Paris que Berlin, annonçaient perdre >0on samg froid. Peut-être dans Anvers, 16 A. A. - <Les déda1"8" 
le déclenchernent de l'offensive. , un arvon~r prochain, la F ranoe sera~t-elle tion~ diu roi correiwondcnt tom piète -

Toutefots, Paris, d'après une informa-' ainlenoée à prolonv-er la l~n.e de ses for- 1nent aux conceptions conununes à 
tion de Lisbonne, signalait une action vi- ti~ications de l'Est jusqu'à la mer. Le,.. tous les députés de Ja partie flamande 
goureuse ayant pour base de départ Na- d1ocoo1r>s du roi Léopold Ill est dest;né de la Belgique>, déclara ""' correwon• 
valp~ral. ~urtout à marquer le point de d~part dant de l'Agence 1-Lavas, M. Vancaux-

Par contre, Berlin. signale un mouve - pour son pays de négociations génC:rales Elaert, mini tre d.'Eta-t ot 'J)Tésident de la 
ment en avant partant d'Escalona et a- dont on ne peut rpas prévoir la forme droite flamande. c Je crois pouvoiT <lire 
joute que les avant·r:ardes nationalistes qu'elles pourront prendre. au i, dit-il, que la. thèse du ,roi est cel-
se trouveraient déjà à vingt kilomètres Le Temps observe qu.e nuJ ne peut le ,de la Belgique m.ditiol1illelle et qu' el 
au-delci de cette localité. faire grief à La Bdgiriue de .,aulo1r BUi- le correspond à la sit'.iaition intern.itiO· 

Cette seconde version a été co11/irmée vre une politique exclusivement et inté- t nale ainsi qu'au .rôle de 'Petite: natiO'll 
par les dhJêches suivantes de l' A. A : i:Mlement belge. C' "'1t le dro;t de tout pacifiQue qu'elle doit ten;r dans l'Eu-

BlD'gos, 16 A. A. - Du correspon· Etiat conscient de ses d:roits sOIUYf'rains. I rope occidentale. > 
dant de rAgence Havas : L'expérience démontr~a 6.eu:lement ai --------·---------

Les troupes nationa1istes du front la Belgiqllie servi"lla mi-eu:x ses intérêts 
L'ordre est co1nplet 

en Palestine 

Londres, 16 A. A. - Un communi· 

Pa.ris, 16 A. A. - I...a grève d,.s ba-
beliers s' étenid, .rnai9 l'arppf'Ovisionne -
ment de la vt11e de PaJris n'est pas en 
danger. Plusil!>urs rangées de chalatt<d 
blOQuent le trafic en pLu-sieu'ts endroitB 
de la Seine. Un calme ,pa.rfuit •èirne. On 
peu•t voir les hormcmes larvCIT Los ponts 
c!, ·• chalands et les femm""' faire la les-
sive à t'intéTieu'f. 

Le discours de Thorez jugé 

sévèren1ent en 1 ta lie 

Rome. 15, - Commentant la démarche 
alle111ande à Par~. à propos du discours 
de Thorez, à Strasbourg, le 0 Messaggero•• 
constate q:i/il y a actuellement en France 
un mt'Juvement communiste qui se déve­
loppe sous l'influence de Moscou •t que 
le gouvernement français actuel l'appui 
en y conformant ouvertement son action. 

"Le gouverne1nent de Parts, dit ce jour­
nal, accepte la situatio" créée par les corn 
muntstes et se solidarise avec eu:r. Com­
ment pourrait-il, dès lors, se soustraire 
aux responsabilités qui lui incombent né­

j cessairement de ce fait et considérP.r corn 
1ne étrangers des actes acco1nplis sou.! 
son égide, avec son consente1nent mant -
/este ?" 

Ouest arrivèrent à 40 kilomètres seule .. par wnc neutralité volontaire co.mm~ cel ... 
ment de Madrid, après une vigoureuse le de ,!Ja HoDande 011 de la Suisse. ou 
action le long de la route San-Martin- par une politique .d'accoTds. Au r!emeu­
de-Val-de-lglesias - Naval Carnero -Ma· rant, le Temps P't'évoit que les accoJ'do 
drid. Le géné:a1 Molai commandant en d' état·maior franco-helges ne t.eron.t 
chef de tous les fronts autour de Ma- pas dénoncé6 en raison de leur caraictè­
drid. semble avoir l'intention de ne )an re purement · techniaue. Le fa!~ nou -
cer une offensive générale qu'après veau, en l'oceurrence. c'est la volonté 
avoir occupé Naval Carnero - qui arrêtée de lia Belgique de garder son 
n'est Plus qu'à 13 kilomètres de la li- tenito:re contre le pa•sage de toute ar­
gne du front - et fait déboucher tou· mée étr81ngère. 

qué publié hier en Palestine constate 11"---------------._ 
que lordre y est complètement rétabli. 

tes ses troupes du front Ouest dans la Dans Paris-Soir, M. Sa.uerwein met en 
plaine madrilène. garrde le lecteur contre le peu de con-

.. ~ :if. · si.9lan.ce 1en temps .de ~erre des traités 
Naval Carnero est un point stratégique im j clu tempos de paix, Il rappe1le que tO'll• 

On estime ici que la commiasion d'en • 
quête présidée par Lord Peel, partira 
d' Angletem-e au début de novembre. 

Crédit foncier égyptien 1 

Le Caire. 1 6 A. A. - E:.nili.sion 190 3. 
Le No. 626.25 1 ga.gne 100.000 francs. 
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gagne 50.000 hanca . 
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IL y A VINGT ANS 

et LA VIE LOC~ L E 
LES ARTICLES DE FOND 

DE L' c ULUS » 

Vendttdl, 16 Octobre 1936 

Une insUtuUon exemplaire 

1 L'hôpital Municipal de Beyo~n Go badin 
Cernavoda 

La victoire de 
la prise de 

l LA COMMIBSION 
LE VILA YET ~~~ et les <l<lvrie..s ruirc.. et dans le 1, Î u R Q u [ ____.....--- -

Les éclaireurs d'Istanbul EN 1 RAN Un bel e"~ de ce qi»e peuvent 
à Ankara L'ameublement du nowveeu débaru· I 'faire I' énerg;e et la volonté d'un chef. 

Il y - -----------avait un coup rude faire ... «Envoyons à 
maréchal 

les 
d..:re n '.eet fPH.S encore tout à f . .1.i.t au 1 

:'\os ~laÏ'reurs qui ,prartici.peront au:.. point. Tou!tefois, il n'aurait pae été 'POS· Une commission eom:posé,e de délégués d'un c r~sateur >.au sens c~plet du 
fètes de la Riu>uhlique à Aokara so P'é- .,ble de déplacer et d'insltaller cette des divers déi><m-ements se ren- mot, "~~estdfournl'h! ~."";le dev:el<>?J>"l d. 
IH;rcnt cctivement dans ce but. Les n1a:t!le imposante de 80 mètre& de: long. dira en lriam. aani sie>us la pré "dence de ment TaPlUre e oipu..a... mmucipa e 
couu d•• lycées Teterrtissent du brui~ d•• sur 24 de ].,,rge, au coun des moi• d'hi· M. CemaJI Hüsnü Taray, amhas.adeu.- Beyoglu. 

Mackenzen Turcs», avait dit le 
An:xrès avoir r-Qpous!lé la grandoe contr~ 

offen.sfve Towna:ine du 1er au 6 octobre 
1916, le 6ème Corp$ d' Armée turc, 
Qui .avait été envoyé en R-oumanie, 
reçut du maréchal ~enzen. corn­
mand.ant en d.ef, r ordn: de .., regyou­
per et de pren,d:re une nouvdlc position 
8Ulr le fro,nt de La Dobroudja av•.G ees 
1 5e et 2 5e divisions 8A1 GQITlplet. 

A 1 
-'' A •· 1 li y a quabre ans que le Dr. Fikret 

taQue sur tout I.e front et, aVf'.G un ·~la1ron~. vant e a•Opart 'P()1.IT .'11\.a- 1 vf!r. On a donic voulu profiter du l,eau de la Rép.ubliquie et .ancien m.inist-re de 
élan irrésistible, ?énétrent dla.ns les ee- ra, les M:la.ireur.a: .smorut ipas9'és en revue temps actuel et J' on a hâté l'opét"Gtion. lï. P. La mission de la. dléléscation con- On'U!J"lap Y a asi8'l11Iné, en même tt-J'l'lPS 

d 
~-'- • que les fonctions de clirecteur, celles d~ 

conde et troi.dième }ign.es ennemie!. et 1lrocl- eront à des maircnes d cn&e.n- Les quelques détails à compléter seror:t sis.te à ra.niJn-er enco.re davantage à 
Le soiT, à 7 heures, le front était b;C' :_es éclaireU'J'IS qui participe.rcnt ,,ux mi,, au point .dans 7 ou. 8 jours et le tous les points de vue nos Tel.arions oui médecin en chef et dt- .clûru:rgien. li Y • 

déjà percé devant Le 6ème CO'l"PIS tune. fètes de la Rén>ubli.Que à AnkaJ'!a ser•Jrt nouveo. t déba'Iieadèr,e .sera inaugu't"é • • se d~ulent fraternellement et de pté- quatre ans que cetlte institution p-r~..sen­
Chose curi~e. la 25èm.e divwion au !l-O'll\hre de 1.247, dont 150 cgirl- ienne.l~ment PM le mini>lre de 1 E_o - pa,rer une plus large et pllus étroite te le ~le réconfortant d'un déve· 

d 1 
loppernent méthocJi,..ue, constant, inin· 

tu:r'Que à qui on avait donné l'onltre ICQul~.c. provenant i:: t<>1Ute.s es parties nom.c, M. Celâl Bayar. ~ be.te::IJ~ orr cocrnm.uanurté d'intérêts entre ies deux . ..., 
d"exécuter 1Une feinte, attaque pour de du pays. con1n1.·1·c.é aiujou-rd'hui à s'y e.m"i,re:. pays en collaborant à cet effet avec les terro~u. 
bon et malmène la 1 l 5mne division On a jugé oppoottrun .cl' envoyu à la L'ENSEIGNEMENT personn..lités et les pouvoirs com?é- A :prerruèT.e vue, on est fra,ppé par le<i 
.....,. Mais loa 4ème cliorioion bvlirare capitale .cl.es éclaireurs des lycée& de Ga- tents de l'lram, qu:i sont mdUhitablement signes extéTieurs, matériels, d'un ,,,_,-è• ILa 3ème airmée alliie, en Dobroudja 

fu.t acilndée en deux gTOiwes : le RTOU­
pe ÔTiental, platcé SOllS }es o.rdT's du 
général hu.lgaa-e Ka.ntardjieff, et le grou­
pe Or>enta.l, sous les ordres du général 
T ociheff. Le 6e ICOOIP• turc se trouva;! 
da.na le groape occi.dential et a.van à son 
aile &M>Ohe, la 1 èa.e division buliraze 
de Sofia, et à .on aile dr0tte, la 4ème 
divis;on bu.l'llM'C dite de p,,..1.aiv. E.n fa­
ce, les nouveaux a.dveT!llÛree des T urce 
aU..>ent être lœ ! 2ème et 3ème divi­
sions roumaine9 et àl 1 1 Sème division 
r~e. 

La 2 1 7ème div:iBion a!lemande était 
arrivée entretemps, l!!'t avai.t fait ]a re­
lève, à Amuzaoa, .drs anciennes posi· 
tions de la. 25ftrne di-vision turQue, de· 
vant Tr011>rakhiar. 

,_ 1 K '--·- H d Les nouvelles charges <les d n'avait pas bO'Ugé de aies po'Sltions. ~t.aearay, sta.nbul, aoaui!:J et a\ a·r animés es m.êmes intentions et des mê· 
Pourquoi ~ My<StèTe. paf&.. La délégation de notre vilole ••r:i directeurs dt•s écoles primaires m"" sentiments. 

Le 
90

jT, à 7 heures, l'année tuirQue la 'Pl'U9 nombreuse de TUK1uic ; elle Le noU1Veau .programme des écoles fNow som/Jlles, indubita.blom.C'l"lt, nous 
a,vait fait i~IUIS d·c 1.800 priaonni.er&. groupe.ra 397 éc1aiteuT.s. pTÜlnaÎTes comporte un accroissement autres Turcs, -ceux qui s'llltéressent le 
~:s des canons et beaucoup de maté- Les seules girl .. scouts qui partjcipe • sen "ble des ;J>OUIV·oÎrs et des attributions plus au speptacle de l' han qui. sous 
riel, mais s'était avar.c~ très 18llclaciai· tcnt à l'a rievue sera.nit .cdlles du lycée des diTecteul\S des écolesi primaire'S. la diirection de son granid Sehinsah. tra-
sem.ent en avant, a.y.ant 90ll fla.ne d'rci1t féminin d' An.ka.ra. Ceux-c.1 aont tenus d'ésoimnais de visiter vaiiLle arvec 'Uil,.e Rt181ncle ~rielew. 
découivert. 1 LA MUNICIPALITE f.réciuemmen.t les classes et de Les sou" comme la Tw1•quie, d'ailleurrs, à corn -

On tâc'he de .}a couvrir aVJCC les ré- mettre à une surveillance plus stricte ; b]er toutes ses laoun~ &u IPOÎnt de vue 
oe.rves, en a.ttend.ant les Bul~ares. C mo1111mc11l ile la Hév.,luliou de s'aboucher, ut>e Fo;.. par mois, avec du dévelo.ppement et du l>l'otrrè•. La 

Le troisième, à l'aube, le généTaJ SCl'll f'rigé à :\laçka l.es parents ou îes ·tuteurs des élèves afin Turquie et l'Iran ont un passé brilan.t 
bu~e Tocheff, •eçoit du maTé<:hal La Mwiici-pal;t.; dïstanhul a terminé d'attirer leur att.ention sur les lacimes comme on en voit le ,pareil dans peu 

Les préparatifs pour l'offensive 
Dès le 1 1 octobre 1 9 1 6, toute l' .innée 

de la De>hroudja commença à se pré?a· 
rer à 1a grande offensive, décidée 9l\'l" le 
haut-commandetnemt. 

Mackenzen une d~·ati.on, et ordon- les ex.a!mene auxquels elle se lirvrai.t iue· constatées dans r éd'u.cation ou lïnstruc- de pays ; et des expériences, comme peu 
ne à la 4ème division bufgaire ci' aip- qu'ici pour le choix de l' em,.pQacement tion de ces d.orniers. Bref, les direc.teur.s de nations pourraient en supporte·!., leur 
puyer J"a.rr:mée tt.nque !Ur l'aüe droite. où s'élèvem. le monument g:rtmdiose de devront sïntéresserr plus directement et on,t penmis dïdentifi~r les "Nl!Î.9on'i pour 
Mat~ le matin, à 7 heures, touiouTS b. Révolution. Elle a d~é à cet e-f· pfu., étroitement au fonctionnement gé- leaquelil.es ils se sont écartés de r.~ pae-­
POurr d"9 Taiscms incornp.réhcnsibl~~. les fet J' endroit de~ Macka connu so,. le néraJ de leur établi99ement comme aus- sé. AaJ 19è.rne sièole, une ombre moI­
BuW;aires ne hol.JllèTent pa•, et les Turc• n<>m d<e TMl1k (les pienes). Le ulba.n si à la conduite personnelle des enfants t"Ue s'est abattue our les deux pays. 
dUJri~nt perdire un temps :préc-:eux à les Aziz avait commencé à y Faire coruitrui- oui leur sont confiés. L'un et l'autre perdait ta.us les iouirs 
attendre. A 10 heuTe!, la l Sème divi- re une mo.&quée doM on voit t-ncoaie Afiin de leuTlS permet'tte de rnieux se une ~le de rplus de Leur indépen.- ' 
'on continue on avance, et empêche les fondements, mai!='; les trava,ux ont été consacrer à cette tâche El!bsorba'flte au- da,nce, 1" oppression :intérieuTe empêchait 

lee Ru-.o-Rouma:ins de former U.n'! nou- suspendus aiprès son détrôn-eimPnt et tant Qu.e délâcate, le nombre <!.'heures toute révolte contre leur sort. Il fall1ait 
l.1· O r - Fikrct Ouu r alp 

veHe ligne. n'ont rplus été repris depuis. j de leçons qu'ils étaient tenus de donner Riupprimer les facteurs qui pou'ISèrrnt les 
Les Bulgares suivirent le mouvement Voici les .a.vaniba.-ges de l"emiplacement personnel,loment sera réduit d.e 12 à 6 deux na.tions à s·ent.retuer pendant des 

qui apparait clans les allées bien tra· 
cées et fteur.ies du jaridin, .iadia ÎrYculte; 
·dans .1a, propreté des 1110U1Veaux p.a."" 
viJ!lotllS coquets et admira.hlament te-­
nus, qui -ont SlU'gi en quelqu;e-s années ; 
da.nlS 1a. tfla.ns.foJ'!mation même de l'an' 
'Cien corps de logis où le œJnrelagc, si 
propr.e ,& hygiénÏQue, rem,pLa.oe partout 
lancien plancher. 

Le maréobal Mackenzen l'avait la­
borieu:(fflnent rprépark B!VCC son chef 
d'état-major ; le plan consisit.a.it rn une 
offensive réel.le des deux a.iles ex~!êm~ 
de l'airmée, tandis que le centre devait 
eiét;Ulc1 unie o fc.1:,,,.;ve de d~:1o\~;.~trct· 

tion. 

à midi seulem.ent. livrèrent à l'ail~ v:au- d·éEi.gné : heUirea par semaine. siècles et les em'Pêchè-rent de reconQué-
che une &érie de combat& et réu,c-iTrnt. 1. - Tous les bateaux, venant .de lia En outre, ils choisiront parm.i les .pro- r"rr leru.r dignité et leur •!idoi·re anr~enn.es. 
enfin, à occuper, eux aue&i, les 3-e l?gnes. Marmara ou dlu Bo~:phore, pour.ro~t voir fess.etrra de r ét.aiblmement UIO coltè~e C'est chose faite. On a créé en Iran 
Mais farrmée turque avait, le soir, sur le monument de très loin. 1 oui leur se.rvita d'adi<>int. éi;c-ailement une administration nouvelle. 
on front, une .a.vance de 4 oà 5 km. 2. - li sera à .proximité du, p-alai~ de f..,f'S chants J)0()11la.ir1•s na1t.on•allste d occidentale. E.n Iran éga-

•wr lœ Bulgares. Dolmaha.hçe, rés;d.ence du C'hef de l'E- ', Il ,. été décidé que les professeurs et lt>m<mt, la lih.entté de ~onsc.ience, d" pen-

Sur l'aile gauche, la J ère diYiaton 
hulo;a.re et la ! 5ème div; ion turque de· 
va1er.t f'>xéc.1.1~e.. l'offe;1s:ve réeH~ ~a~·dis 
•n•e ]a 25ème division b..uquc, dé-a a~scz 
éprouvée à la ba.ta.ille d' Am111aca, de­
vait se llmiter à une offenaiv~ '>Îmulee. 

V ers k .so.iir, un incident qui coûta tat et~ s.u;montera en qu~lQue_ aorte. j les élèves du C~nservatoire donne-ront 1
3ée elt .de la femme sont ir·éa.lisées. Tou­

beat1Coup d'hommes : edam un ord:re 3. L eom-pla_~eme~t e .... t .. tires v~ate Ides concerts. Trois de ces concerts par tes les nouvelk:s relatives à ce re-lève­
du général Tocheff, mal traduit. on et comme ce terrain fatt .pa_IJ'tle des biens mo:S seront donnés par ,1ea profe~urs ment sont ac~ue!rlies comme le M" .... aient 
donntÜt \'ordre à \a {5ème divf!Îon doml\~i~UX, On pourra e>btenir SOil ex-1 elt trois a'Utres 'PaT les élèves au Théâtze de bonnes nouvelles relatives à Ce parys 
d" ~per la hautew 127. L.e9 troupe'! proprrahon à bon compte. Français. En outre, le ministère de l"lns· ~ui-mêtme. 

Ces premières impressions, nécessaÎ"" 
rement un peu superficictl.es, sont con"" 
firmé.e3 elt précisées dès que lon entre"" 
pr...,d une visite plus -olondie de 
l'institution. 

!Les Allemands. afün de bien protéger 
les rn<l<l'Verments de leur 21 7ème divi­
sion d'infanterie, lW'aient donné r otdte 
à toute l'airtillerie louTde de La tr?i.Ïètne 
anmée de ee gr~r d.errièr.e Je grou­
r.H'' OQ"tental. Les divisions turques <lèvai· 
ent donc - fait inouï .dans les ft'!înales 
J"TJÎlitairea de la ~e mondiale. -- sr 
l;-ncer à l'aS98.ut, c sans préparation d :\1· 

tillerie lourde •. 

turqu<C-S s'y dirigèrent au.asitôt en sécu-- 4. -. - D~rénavan-t, ce n: est nlu~ d:e 1 tru1etion Publique a dêci.dé de l)rocéder, 
rité cr,oyant que cette haU1teur avait été Bavazrt. mats de cet endroit que ?>al't.1- à Istanbul également, au TOCJU~il dee 
oceupée piaa- les Bulr$!:a.res. Mais ils fu- rionit le!t' oort~es prenant ,part aux cé-ré- chants 1p0tpuld.ÏTes. Daru ce but une 
rent aocueillis par une feu violent de monies Qui se d·él'ou.lent à 1' oc'Cla'SÎon des commission se réunira dans chaqu'C 

Lee deux Etats ,ont révolutionnalres. 
Ce ne sont pas seulement nos frontières 
1'ommunes Qui n<>us .raipprochent, maif;g 
1a.ussi l'unité d.e nos obieotifs dians tou~ 
.tes les question-a nationales et intematio­

Le la,hora.toire de radfol<>11:ie eot le 
p.ius beau, le mieux outillé, qtri soit en 
Turquie ; le labor.a.toire de bactériologie 
est un modèle du genre ; la salle d'o­
pérations est vaste, ~lai-rie. presque gaie 
en dépit de sa destin.atÎOID ; il y '" en 
ocutrie, une saille de p.a.nsernent, pour le! 
bleseés, qui a été nouvell.ement conS" 
truite et Qu"Î crend des .services importants· 

la .put des batainons roumait>s qui s'y fêles nation.ail.es. Halkevi. 

Il y avait un coup rude à accomplir 
""' r aik ~auche et le maTéch .. I Ma.< ken . 
7C'n aYa.Ït dit : 

- li v a. lea Tures, qui 90nt capable.a 
de tout, envoyona-ies. 

Les quelQUes batteries légères d~1 t_,;.me 
C.. A devajent protésrer de Jeuir :nieux 
lïnlanteT~. malgré qu,e l'a.rtillerie ennc-
mie eût une awpériorité écrasante. 

Le déc1anchem<mt de 1' offensive Rvait 
été fixée à l'aube du 19 octobre. Ce fut 
ur>e d.,. plll6 mémorables journées de la 
camiPêUr?le d.e RolUJl.M)Îe ; l'eaméc ~urque 
a)la.t encore -prou.v&r une fois de plus, 
ses capacités comhatives et rnan~uvriè-
reo. 

étaient établis fo:rteroeont. Its en furent 5. - Avec rargent que r on éconO· 
d~l~és après un combat san$t-!ant. ml9era d.u fait que r eJCPropriation aeria. 

On aippTen.ait Que, 8Ur l'aile dlrotte, relB.!tlvement i.PCU coûteuse, on oréera au ... 
l'armée aJlem.ainde, avant rompu te front. tourr du ,mOlllflUil.e'llt lll!le vaste place af· 
avait Téu-ssi à ocCUll)er Com- fectée en permanence à toutes !e-41 cé­
tantza avec la 1 ère divisian de cava· réirnon.es. 
leri-c bulgare. Le f.ront 'foumain étai:t Dès QUe cette d-écision de la Munici­
donc rompu en plusieurs points, et i-1 p? lité _era 'ratifiée en haut lieu, le1 tra-
fa ait profiter coûte que coûte de va.ux commenceront. 
cette vkitoire. 1 1 ~n vittn• le <le ,·t1è \ "rt' 

Le 2 3 octobre, toutes les unités de 
cavalerie du C017J>S turc 1pa.!!1Sent en e· 
Via.nt ipou·r pouirsuiv:re les Russo~Rou-
mains en 11etraite. 

La 1 Sème division reprend ~ m~ 
che rapide et bouscule les dernier. ha­
taJililons rou:ma.ins .de la 1 2ème divi· 

Al()lf"8 QUIC les statistiques d:ârnn-ntrent 
ciue toutes soal~es de bêtes sont abattueo 
à r abattair de Karaav,aç. on ne vend 
dans &UJCU\e boud1c.-ie d'Istanbul de la 
vtand-e de chèvre. 

Or. la cCWlsomrnation d.e cette vian­
de atbeÎn·t J)!l"esque celle du mm.Korn~ 

"ion, qui, veTIS midi, sont en . débanda.. puisqu' 0:n a abattu, en septembre. 
de- et fuient ver1 k nord. 2. 788 têtM. 

Toutefois. aur l'a.ik ~auche, 1.,, BuJ- , E.n l'état, la seule conci.i..:on qui •im-
11tar~ avancent très lentement, lai.ant pose c'est que la vianc:Le ser.rie dans 
les Turres ~e d.écouvrrir dangereusement Iles ~taur.ain-ts- comme étle.n•t du mouton, 
les flancs et plusieurs lois près <l'ldTis- et{ de le. vioand7e de chèVTe. 

La ruphwe du front ruuo-rounuûn k 1· · d f d' f I oy, ennerm ouvre es -x en i a- I.•• nouveau rèykmenl sur 
A 3 h..,.,.,. du matin, le leu cl"artil· d~ qui f~t perche. du !"°nd~. l es épiceries 

leri-e commence SI.Ir l'aile d7oi.te. La La 25eme diVlSIOfl a drotte, entre 
2 1 7ème division allemande pa- la ven le toir, dane la ville d., Mecidiye' Conformément aux d~tio~s du 
première à l'attaque à Topra.khiear. Peu et coupe, la :pramièr.-e la li~e ferrée no-uveau. rèRle...~ent SIU.r les epicene!. ces 
après, le 6ème C. A. turc d""lenche rur Mecid'ye-Cern.wvod,., ~e qui empêche 

1 
ét;-h}i9Seffien:ts. seront tenus d'a".oir un 

son &ont une attaque, ~v.ec les troupes les Roumains .de l'eet-voi-r des rcnfotits I de-pOt fr1gonf1que ou tout au mo1na une 
wivames : Le 24 octobre 1916, à l'aube, le gé-, glacièroe a':tomatÎque Un d>éla.i I'.""' ae-

La ! 5ème D. 1., avec les 45e, 56e et néral Hilmi, comm<m<lant du 6e C. A.. r~ a~e pour se conformer a c~tte 
74e régimc.nb!i, la 25ème division aviec coll!&tate que l'avance de ses troupes 

1 
diapostbon.. De~ mes.UTC:: ~er~nt ,~nses 

sie, 38ème, 59ème et 75èmc 'l"~ÎTT'M'l.,~. ru.r le. autr~ est tellement grrande, qu'fl pour la piro~ecbon. des CIP1'Ceta.es d1sipo­
chacun avant gaTdé à l' awière den~ ha- ten-te un mouvement st:ra.tiéRÏQ'Ue t"n vue sa.nt de petits C81Pl1laux. 
tainons en Téserve. d' enoc.ercler i... 2e division Toumaine, wT Le nouveau déllarea1lè1•e Iles 

A 1 O heuTes du matin, le 59èm• Té- 01. gauche. S... 38ème et 75ème Tégi- bateaux Ile K adikôy 
gimemt turc perçait déjà le front rou-- men-ts marchent sur Cemarvoda -f'n sui- L'ancien débarcadère de& bateaux cLe 
main, pa.r une attaque fur~<e à M viant le liR'ne ferrée. Btt Hvr1Cnt à Mircevo- KaclikOy, qui avait 28 anis d' exi~te-nce, 
baïonnette. A midi die cette joum~e. les da un cœnba.t à des unités a été remplacé hier 'Pa.r un nOUNea.u dé-
3èmc et 45èmc TÔKÎlments tutCS avaient roumaines. vou~ant ~'enfui,. vors Meci· barca.dère, coll9truit ,par l'Akiay et la 
déjà occ..i>é toute la première hg'le .,.,_ d'ye, d<>nt elles ignoraient l'occupation. MUllicipalité. 
nenue sur le front de la ! 5ème divi•ion. Débandées. après deux heures de corn- A 10 h. 30, le dernier hatea.u d"' Ka­
mail.gré la violente r"9iatantce dea Rou- ba.t. ces unit>és se mirent à fuir vers CCT- 1 dikèiy a quitté le d~han:a.clère. lmmé -
mains. navode. diabement .aiprèa. on en a eiùlalné la dé-

Mai• la 1 ère D. 1. bulgare, qui devait La pnoe de Cernavoda molition. Pu>s, lei vieux pootOllll quj le 
wivre k mouvement. étai.t T~ée ,..n a.r- Enfin, après .avoir mairohé pre9Q'UC aoutonaient ont été prls à_ la .-emorQUI! 
rière, et i} fallut à J' armée lu'l"q-UC SUS"Pcn- torute Ja nU:--t, en oombattamt avec J.ee pa.J les TCimOTQUeUirS de la_ cliirection de 
rue r opérratioon pour attendre - alliée. arrière - I!'~"" T~maines, le 75è'". ré-1 r adttninietn•t:Îon des Voies Maritim:s·. 
8!ll ri90ue de se déc.ouVTir les ifla'1('"B. ~:.ment d 1nfa·nteri-e turc occupait (.e Entirietamps. on a.va.tt eon"lilDenC.e a 

La 25ème division au centre, e-nlè- 25 octobre, l.a ville de Cemavoda et 1 remorq,_ le n.ouvea.u débarcadère du 
va le villa.o:e de Gohadin. enlevait la. farneuoe tête de J>(Mlt ''" 1., I fond de la Come-d'O,,. y..,... 13 heur.,., 

A 2 heures 30, los Bul1<ar"" annon- Danube. La 2ème division roumaine a-1.1 était à pied d'oeuVTe oontre le fi c 
cent qu'ils avancent, ma~g ne p~uvent vait en partie 918. a:ertriaite coupée, et c'eet {du pout. • 
réu!11ir à dél~r la 2ème division rou· ain'9i que lets B~ pureinit cueillir 1-ee 1 L'ancien débarcaclèl~ comporb.t pri­
maime, qui exécute des contre-attaques fruits de la victoire. mitivement une cloi&o.n médian", pour 
coM:in hie. Le soir venu. r offf"nsive Une pan:'tÎe de l'cmée rowna.ine avait ~CT Jœ sral!le.s d'atœote en d.eux .sec~ 
e t arrêtée Mlr tout le &ont, Pt l'on pourtant rétnlâ à s'enfui.r J*f le pont del tiona. pauT les hommea et les fem:mea. 
constate que c'est l'armée turQl'f' QUÎ C'..ernavoda sUlf l'autre live diu Danu .. l Ln 28 ans. il avait subi ...-ic ccnb\inr de 
avait <tt'teint et même dépaMé tous cee be et la raiaon en ·était due au rt-tard J réparations. qui avaient &pporté des 
obiectifa. Les tr~pes tu,rqu~ ~mpè· des Uowp.ee b.u}ga.ree. En effet. ~ eHee 1 l·hangen:ienta sensibl;s à .sa etruct1Jre. 
rent SU'r. lei ~9ltr .. on!'l; conqua6e'S et, le 

1 
c;~t coord~é leur efforts avec 

1 

. Le ~ecteur de 1 ~kay, M. Cemil. a 
lendemain matin, a 6 heures 30, 1 of- .1 ar,mee turQue, l ennemi eut e.uyé une <lec:La.Te a cette occast0n : 
feruiiv.o fut T'Prioe, sous les ôrdr.,. de 1 oat&Strophe •ns t>l'éeédent. - Le n.ouveau déba.Tca.dère comble 
Mu taf~ Hilmi pacha, assistant ~n .per- Mais la victoire était décisive. C' eet une irnPar.tante lacune de la vie d' la -
oon'1e a )a bat.aille. toute la Dobroudja qui tO'mhalt aux 1 ta1.bul. Il Y a tout pa.yticu]ièTement lieu 

Le retard des Bull[ares main5 des Alliés et on devait une belle 1 a" se félôciter de ce que le nOU'Veau clé-
U 1 d cha11>ddle aux soldats tuzcs des ! 5ème I harcadère eut été co-...it P"7 les in2é-

ne oia e 'Pha, la 15ème divtsion et 25ème divisio.ne, <ltti ise courvritent de- ' - x < 
n'attend P8'l le. au"- et pe- à l'at- ~looire et ewrent l'aidmiration des Alle-' ment anéaat._tie ; le•. ~est'.'" d"" a"."'ées 
taque ; elle ;reprend son avance culbu-- mands et doee Bu\g.A·res témoins de ces ba russo-rouma1nea se dir12eruent Cil deban-
tant la l 2ème divi•ion rnumaine. taJll.,... ' dade . vers Tul.,_ ett le nord die la Do-

Maïs, nollVelle WTprise, ni lia 1 ère brcrud1a 
· 1 4 • d · · · hui Le lendeimain, k comman.dan't du 6e L · • " . nt a eme rv191ons ~es, q\I: de- C A k••c '1n' ~-,. 

1 
•• , M , ~' M . es 15eime et bmn<> dwiaons tur-

, • 1 t......... · · . · · '-U! a ,.. ... Mra '" a CC?O'IYe. alS , .J _ , , 
vate11t ~ emem.t a ----.uer, n 1ntervmrent les pertee avaient été très impor~anters.

1
. Ques .n ~ dpa.s llll"" I'QP'lt et. durcn

1
t. 

dans J' action 'P01.lf à·es Tai90n9 incompré- E.J1es .. élèvaicnt à : sans 1pe&roce e l'es:QPS, G<>Ot:muer 8. 

hen 'hies. Coups de tél.\ph-., au Clllur- Offi<:iero tu& 19 poursuite, ipuis être diriKm en Vala-
tier-généi-al : il lalla;t attendtre . .-t les Officief3 blessés 43 chie PoUr pai'ficiper à• la a;ran.de offen-
c mehmeckik > oe ·rongeaient le. poi~. Hommes .... 622 sive que le n::i.aioéchal Mack.,._,. l>loé-

VeT& midi, ks Bulgares paftent à H L"- 4 . 12 3 
1 

J>a111Ùt en vue d' OOCUPCT toute la Rou-
l'.ai!tlllaut à D"<t.uche et Téussissient à avan· ouinw o..essé& . 

~- IHommea dioi>arus 425 maruo. 
cer. Le. rég.imcnts turos paaent à rat- La résiotan<:e ennemie était complète- H. AL EDAR. 

LES CHEMINS DE FER naks. Nous somme• voisin• et amis. li 
Le rachat Il.es Cllcmins 1h• Ier faut prnfiter de •routee les posibilités 

Orâenlnux QUi n-OUl9 ~ont oJfertf!!!I de rienifon:.e-r au 

C'e.t lundi ,proc.hairt que commence- maximum _ces LeM .·mult~es et ~e tous 
Tont à Ankara les pour1)arlcrs pou·r le 12enres QUl n:°ue \.Ul'98ent. NC>.1 fa1bl>f"~ses 
achat d Ch · d F 0r· t eont nos faiblesses commun"9 : notr~ r os eTnms e er 1en aux.

1
. , .. , .d cl •• 

Ils seront conduits. pour le compte de nteret t'eSl e an.. n°"' inter.et~ corn-

' 
. d". . d \muns. a c.ompagn1e, pair une e.acgah".>n \1 ,. ,._ , 

" l · ___ _.i ed' ous 80lllllm.es surs que. ~ voyatl'c a 
SJ.ege centra qui ~ attenaue s.am 1 ~ ·n. d M C 1 H·· ·· T 
matin en notre ville. Le jouJ" même, el- 1 e era.n ell · -~ du!lllu .arav 1ena 
le tienda-a une :réunion à la direction de i ·..me nouve e ocoae1on e ~ manift-steT 
la compagnie en notre vi11e avec I ·Pfil"- powr nos irelations fraterneJloee qui se 
· · · d d. d Il ~ • Il'! ei •en_ ·hlement accTues grâce à l'i 

1tc1pat1on u ITecteur e ce e-c>, M. . . . d S-L · h d'A .. k p aca:I nthabve llJ. . on1nse1 et tatur . o-

aL . · t . . • • h 1
1 
tre dél~ation .!!J>Portera à l' Inn de 

es Ul:8J)ec CIUT.s qui rava.1ent ete c ar- p hl . 1 · 
aes" d' ,._ L "- 1 1 • ~ t, . I d I 1 e ·evo e ealut oo"dtal et affectueux 
.., -=ailll'T e Te ove 'CIU ma one e a d T · .. · 
ligne !femettr<>nt leur .ra;ppo.rt à la di· ' ·e lia urqu1e kftmaliste. 

rection deo Chemrno de Fer de l'Etat.1 Falib Rifki ATAY. 
On précise que la COJT\P8e1lÎe diS'POSC 
de 1.300 wagons et 53 locomotives. O>--------

L~ noml>Te de ces dernières oera accru. Les armements italiens et 
des le rachat de la ligne. 1 • • • 

LE PORT la situation int erna tionale 
Le local des douanes sera 

t r ansfo rmé en cutrepôts l.n •TrihurÎ;;-;;1'1•o n tl à la 

On NIÎt que la dir~n aéné.-..le du •:\l ornin!J Post• 
port et la. diTection .cLu .oervic.: de sau- 1 R 5 L 
vetage ont été transférées au Me:rkc.: , oone, 1 ·. - e vGiomale d'lta]~a» 
Rthtim h•ft . d • ,_ "'- . . releve un article de la Monung 

-· , e meme, - ....-ectron 11:e· p . l l 1.. .'" __ . né-rak et La d. 
0
· d . d ost. au1vMlt eque 1ntens11wa.t1on de.s 

lJ"CC on 'U «ir'VJCC ~ SUT- • l" . . 
vt-iUa.nce des douanes .8ell'O!nlt in,t:ilief'!.8 ad:memd e~ts rta 1ens aJUTatt des motifs 
au Cinili Rihf han V '- f• d or re mtarne. 

an · en "' m e 1 L T 'b d · 1·· ' · ' l'ainnée 1- ...J~- • a r1 una emont.ne 1ng,enu1te et 
. - a&.vera aervi'Cee COllnmt":nce- d f d 

ront à f..........: d• l le manque e on emen.t de telles as-..... .... w.onner an,. eur. no-.iveaux · 1 locaux. 

1 

serb.·ons, en re evant que bous I.ea paya 

Alors l' 'J•fj .~. l d d sont obligés à l'heu"" actuoeHe d'acaoî-' cia.> ce _ ...... e es ouenes l · 
qui va de Sirkeci à F..minOnü. aera vld~ dtre e~r.s armd~mrden'ts et. tou10~ poUJ1" 

et -t1l sera p'--- • • 1 d. . . d es -Ta1sons o Te inteirnatJ.onal. La 
-'e a a -os1hon ,.. -- M . p aff , . 

vices du J'oll't. CeJle...ci enviage d'en omma- ost .blmed'-'<l':'_<WJCunl'I fa1i1t 
faire de.t entrepôta qui tle'lont outillés de nou'-:eau stk~h e ~~ ta e 
la façon la plus .moderne La 1 .J ne s e11t prod.ut cea JOU1111-C1. 0,,, la 

• p Ulf)art ues T 'b . c_ - L • d • 1 
cloisons et d ~ -" l n una s atœcnc a ean.ontrer que a es &--..en.9C\Jil'9 rCJileront es . . , "' 

Veut-on quelques chiffres, pour com· 
pl.éter ces données } L'h&pical compte 
neuif méckc~M, en y C<XlI\pt.ant fltOn di­
recteur, le Dr. Fikret Onuralp, qui en 
est l' anima.teur et k opécitB.li6te Pour J..­
maladi.es int...,.,., le Dr. Necmeddin. 
un 'P?Qitic.ien chez QU'Ï ]ra science pro-­
fessionne'Ue s'unit à kt oonsicience. Le• 
cadres de lf instit:ution oomportent no' 
tammcnt des ~lietes pour le\ en .. 
f~nl!:S, 1POUtr les voies urinaires, etc . . . 

Ill Y a qwatre ans, l'hôpital ne r~ccyaJt 
que des hommes : a,.jourd'hui, on y ad' 
met, mdistintctement, les malades ded 
deux sexes. t1 ahTite, en effet, 80 jjts, 
dont 24 pour les feanm...,. 

On exaimi.ne, à l'hôpital mllllliciral de 
Beyoglu, environ 1 40 pereonnM pa! 
jour elt r <m exécute 600 grandes opé"'' 
tions paa- an. 

1 Dans ce ch iffre ne sont pae comp,.;. 
l.es soins donnée aux h1esaéo l.Ogers oui 
sont conch.rita iphisieutt foi1 par iour i 
l'hô,pital potir y être pansiés et y recPVotr 
J,es rPJernien aoins. 

Médecins et gardes-ma.lades de ser· 
V'ice s'y tiennent r.-n pel'ffianence, rpoU1 
prêter atu.X victiomea doe accidicntR ou 
des miJle.I incidents qui rnan1Cl'Ue.rtt la v ie 
qu.~tidienne d"une o;r.....cI.. ville, l'aide 
de leun oon;na~ technique-a et d.e 
leur dévouement fraternel. 

Au .total, 35.000 mala.d.,. pa.r an par 
sent pa;r l'hô,pi.ta.l. 1 

Mais Jce QUe Leo chiffre• sot>! impuir 
tant:s à rendre. c'est l'esprit Q'U.i ani-­
mc lïns.titution, fa1't d'abnégation , ~ 
cc>mpréhension, d'humaine Frtl•"!mit~. 
d<>nt le Dr. FikTet Omu,.l'P donne 1' e· d~ver• élta~ stt1.11att1on e:ul"Opteenne, en.be:rernent noy~ 

T outefo.ie d d . la __ 1. vclle, est préoa.ire autant que menair:ante xem.ple à tous ses coBabora.te\11"!. 
• on se ema.n e 91 _.,_ d · M d ·d · " M ' L'h· ·tal · · 1 d B 1 fait 

drté de Jïmmeuhle en questi0tn e•t wi- ep~19 r a <l" JÏU a M~ocou. ~l. en 1 1 1 """grand mhtclP"' • ; v~: ~l fait 
fisa.nte POll'f permettre la. réalisation die pa.rl' A~~ul ier • an.! ad • t~nec, où 1 e ~P m ..J.- 0'0:01.1r ad a 11 , . d • 
cc. a·mhitieux. · t n.!·~ , .-u~ eterre .cmiten mamleru.r son hé- memc qt.ICTque .cnose e p!rus : afl 

,proie s. .,..,Ja, c<Ortarns • · • 1 f d 1 ;r 1 1"""' f • · t u· colis pe!tanta I' I . . I', gemorue a a aveu.r c noUtveaux a.r- un m teU o . ~ eTme, nnon o 
, . que on a P acect a eba· mements. Î·01Ur.s hostil-e à ·la p~rat:'Îon tu'r<lu.e• 

ge .supcneur ont ' d l' · provoque es es1ona il apporbe le témoi~~c 11e ~t!'S écls.' 
deo plafond.o ae trouvant Ml-deoeoua Dans le numéTo du lendemain, sous f d • . 
On comipCie d-éjà. affirme le Haber, hui; le till"e « Réalisme <et Sophit!lme de Hoa- tant en av""'1" " pays et du r<OV'r.>e. 
lézairdes Jlr&Ves da.no 1.., murs de l'édi- Te >. la « Trihuna > nlève que 1.,s pa- Viator. 
liioe. roles p.rononcées par sir Samuel Hoare 

On se souvient, d'autre part, que, pou' justifier le 11>ro9,'l'Mllme des a.rme-1 RIBl. IOG llAPlll,! 
l'amléc dernière, à la !lllÎle d"un affai&- menb britanni.ques ont une va.lcuT non J l 

· · • ul · 1 1 a revu e 111• la Faeult (o d e Drot 90ment .i.nqwétant qui avait .été conetaté, se ement nahona e, maie aU9SÎ inter· " 
on avait jugé opportun de procéder à nationale. 1 Le N 6 d I' Il · · "· 

Co 
. ~ • . . o. c ex.cc ente TIC'VU.e JUTICJ'J 

llI1 eXlOlmen minutieux de l'iJrnme.uhle ntrarrement a 1 opm1on de la <Mol'- H··'--·'- r k .. 1 · M · · J - • d · p . Que « UxruK ra u tes· ocmua.sit, VlO" .... 
centr... ec dauanee. Pour toute• ces rung osb, le mm1stre &1$!bts al- d ·~ 11 nt" d"· 1 • te• 
raisons, on doute de lia po ·hüi.te" de f" l "t t" d l'E ~ paTah•:i:,e. co 1errt 1n ereftlan umhe que a .~1 ua ion, c . :..mope est études du Dr. R. Honig, 9\lf la c:théOTÎ"-
traMlonmer ces bâtime.'lts de la fa•on som re et qu 1 e•t neoeesaue pa•tant ~ d · ' · ' · ' de la causalité> : du Dir. G. Leibholt• 
ou'cnviAige la direction des services du e s amne:r pouT a.89UTC!f sa propr~ !écu-Po~t. cLa démOCiratie et les formes diversed 

~;té. sous 1_,uelles elle se manifeste• : ~ 
, DEUIL c Il aot évi.dent, dit le i"'1a'nal, que Dr. Fritz Fleiner, our cCertains poiot9 

L<'S f u né1•ai llcs d u m111·(J('hal si cette néce"6ité est T-tie en A n- de vue pol;,Kques oonte:mpomins>. Ml\1· 

K àzim 

Hier <>nt OJl1 lieu les funérailles du ma­
réchal Kâzim. Le convoi funèbt-e, parti 
de la maision mor.truaiTe, 5Îee à Si~li, 
s'est rendu à la mo9Qu-ée T~lkiye, où 
a .été dite la prière de!t morts. L'inhu ... 
mation a eu lieu à Fcrikëy, au to1nbeeu 
de la funùlle. 

En a'P'Plic.ation dlU nouveau Tèg~ement 
ooai<:emaint les l'un«.a.il~ à faire eux 

gleterTe, die l'est au!ISi en lta!;e Hoase le Dr. F. Newnark, le Prof. Oh. (",,..,:z;~· 
a parilé a'lll'Si de la. eécurité ool..,tive, Necdet .h.zalc. Mehmet Ali, F erit J-1. 
mais celle-ci ne ,peut être confii'e à la Savmen, Dr. Reoai Gailip oil'! éC'rit. e(I 

-protection de la seule fo-roe anglaise. outre, po-ur la .revue, doe n•omhreuse1 

Elle doit être sa.uvegardée l>&T tous et - notices hihliogTa,phiques sur des publi• 
tant que l'on ne perviendnt. pu au dé- cations lurkliQues locales et étranR"èretl'· 
saTmem.ent igéné:zral - pair· le réarmement 
de tous pour eux-mêmes et pourr les au­
tres, iooonme le fait l' An&'leteNe. > 

l .'bls toirelfl e l a R évolutio n 

officm .Wvant le...- itrade, la hièTe. re-I L Lithuanie et Ja S.D.N. 
cauverre du drapeau tutn:. avait été pla- a • 

Les cours de l'hàtoare de la Révol<r' 
tion turQue ont ootnme>ncé à l'Univetei-' 
té. Avant-hier et hier, ont eu lieu l"' 
deux :premime OOUN. Lee .uivants aori' 
fixés à a..iourd'hui, 16 oct<>hre. met' 
oredi 2 1 , jeudi 2 2 et viendredi 13 o&' 
tobre. 

cé SUT une oprolonge d'airtiHerie. DQs clé-' Ka.u.na•, 15. - La Lithuanie a daci­
tachements d'infat>terie. de owvalerie et dé d'in8t;tru.e<r une doélieaition peima­
d' artil1eri.e faisaient partie du c.ortèae. nenbe aupTès d<e la S. D. N. 
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Vendredi. 18 Oc:tolft 1936 

CONTE DU BEYOCLU 

LA LIAISON 
Par Edouard PEYRILLER. 

La j C<Jne fille étla.lt étendwe sur une 

chaise longue. Au fond de - yeux do•- C'était l'heure où il paS9ait, dit-
'mait cette flamme que 1' on découvre, elle. 

dons lie regard des eTrants et des mori.. Et soudain, ses ye-ux désolés brilJ~ 
bond.. Une A·•anme "'"""'"'Îonnée et ~nquiè- · l J 

... ....-- rent, une rougeur v10 ente IC-O ora ses te, Tévélan't à la fo.is 1e désir ieit !·a peur joues. 

du d<\i>a~t. Le rnnflement 1n'a,ve .dt fidèle ac· 
Auitolll' d'elle, le mol"Mic se figeait dans couirait. L'avion fonca, ot l90Il messa'lât'e 

la .fermeté d.e son a91.rance et de ea fleuri plongea vers la temre. 

Vie Ecoriomi(JlJe ctl?i11a11ciè1·e 
La récolte du tabac 

à Bursa 
La récolte des tabacs d<: la ré,..ion 

de Boursa Bi été excel"lente. 
On r évalue à 4. 5 million.s de kg, 
Les J'elprésentanls des firnnes sont 

en tournée da.ns les villages afi.n de pro­

·--
de la Revue de la c. c. Int., a ten­
té d'éclairci r dans un esprit de stric­
te impartialité: 

Depuis la Conférence de Londte•, 

li -8nYOCLU 

~
1

-A·(·îJ·O·t···u~o··,111'!"l,lll~E .. ':S•. ~'1111A·T111111N11r11~E .. 'S~·a·u-c111111N·J11,; ~T~U-·R-c~·I, 
2 GRA.NDS FJl,MS A. LA. FOIS 

LES JOYEUX GARÇONS 
uni· amusante l'nm1'di1• "'"'!'les artistes flu Théàtrl' ile \luscou 

VOUS RIREZ PE~DA.NT 2 HEURES, SANS A.RRE'r 
••t eu sup1>lénwnt à ln flPma111h• {Ji'nérah~: 

ROSES NOIRES avN' Lilian Harvey et \Villy F1·1tsch 
Horairo deFi s6.o.ncre: ~ h. Roses Koirea 1 3 h. 30 Les Joyeux Gar\·one

1 
Fi h. R1111es 

1'oi•••· 6 h . ilO .loyeux Garvous, ~ h l!u••• •Nuiros, U h. 30 Joyeux Gar900• , 

STAUISKY 7 
MARINE MARCHANDE 

Le vapC'll'T grec Panaghis, en route 
POUT Manchester, avec une carga ;"Son de 

7.500 tonnes de son, s'est échoué aux 

dw:ée éternelle. !;eule. la ~ièce de . • . Il repa>Sa le lendemain et le len­
l'a.prè&-nùdi déc1inante entourait d'une demain encore, et chaque jour l'automne 
tendre compréhension le corps fragile et régnait avec sa boue et ses p,ui,os, et truT 

s'efforçait dïn ·ner vers lui la douceUI le vÎSlil.\ste de la vieille femme, pa.nni 
des bois, la couleur do.rée des p!airies. les rides et Je sillon des Jarmes flottait 
la pitié des eaux ... Sur la voie proche, cett indélinisea.ble Jum.iè:re qui rayonne 

où lee mâts des signaux élevaient leun des mitacles. LaspéculationsurlecirT1ent 
bras puérila, un Nain passa, 9elmblable Un soir de noveimbre, la m<>"rt fren-
à une pensée de deuil, à un ,..,uci d'af- chit le barrage my,.tiQu.e établi par le l'111• ('llfllH'tc fil' la C. C. 1. 

céder aux acha·ts. 

trois ans Oflt passé et beaucoup è' eau 
a coulé S0\11.!1 les ponts de fleuve~ qui 
baignent les capitales du mamie. On 
constate des améliorations écononù -
que~. pr_inclipa1ement sur le plan natio-

1 naJ. Mais il faut déplorer ion revanche 1 

de nombreuses aggravations, ,principale-
1 ment sur le plan in tern.a.tiona.I. 1 

BACCARA! 
arbords de Zincirbozan. Des efforts ont 
été en.lTeipris en vue de le TCmettTe à 
P1ot. Le bateau et sa c~ajStOo sont éva­
lués à un demi-million de LtQs. 

faire. dane un bal.·· La jeune fille hocha vol ponctuel au-de9"'1> de La v«l!ée. La Chambre de Coonmerce a fait en-
La tête et dit à une vieille femme, debout Mais ,pour wiiru:a-e. elle dut Lancer en tre.prend<e une enquête au sujet d.e la 
à 80n côté : a.v:ant les molle! et souirno~ees va>Rues hausse injuse.:fiée du ·prÏx du cimf'nt en 

- Non1 je eais. '1 de 10> bru.me. · r;olme ville. 
Son regard chancelant eirra. sur la "."al- Le t6nnain, où, depuis le 1 6 oc·tobre, En effet, jJ est à relever Que 1es fa-

lée, tiède ce>mme un de ces lits que 1 on l'appareil prenait le départ (un ter,rain briques de ciment travai.Jlent d'une facon 
crell8e l'hiver au fond ~es ~anges. , ~trroit, un appareil fatigué d'un vieux mo- normale. 

,...-- Vous mentez en vam, d.it-e'l1~. du- dèle : le~ pilotes. pour accomiplli.T ce Qu'ils De pJlus, il y ia. sur .pl~e tll'n stock l'luf ~ 
n.c voix fatiguée. Lor9e11.1C cette herbe nommai·ent c La saison de J..a chai~ 

. fisa·nt 'POW' une année 
rC>Uillera, que cete e&U sera semblable "" longue > ne 1>0uv<11ent employer les (Certe hauose est dcnc provoquée par 
à du Plomb, que ce11 feuilles... ba·eo et le matér;eJ des lignes), l'étroit les détaillants Qui vendent à 180 t>h ''· 

- ROŒntil, bougonna la vieille fem- terra;n dta..it :pris dans les rets du brouil· Je ~ de cimem. 
me. Tu. vas mieux, bien mieux! Toutes lad 1 

r · li en est de môme, d'aillaJir'S, à lz-les jeune filles ont pa.r]é un iour en Le pile>te, qui avait atterri au creux ' mir où il est débité à 220 piastree. 
•<>•~u· ant de l<> chute des feuilles .. · de 1 11' · d s la 1· ' 

._. a va ee, grrm,pa an oar 1n5l\le. Comme le ministèTe .de l'E. N. a éta-
Du ciel décoloré accourait un hruisi-- _ Tu ne vas pas décoller dans cette bli un prix tm•:que pour le cimMlt. ]a 

ecment iomtain d'orage. Un chant gra- ora ·se f fit uin. camarade. C. C. I. prend,ra le'l mesuones voulu.e:s 
ve, orgueill~, ~rana.f?'~t le i:non~e en ~ J'ai tél-éphoné, répondit-il. Elle c·ontre les 8Pécula-teiu.rs. 
un 1i?Ong d axra1n. L aVlon CWT1&.9Se de 1 est à l'aigonie. Nous ne pourvon, pais 
1umière 811.lÎV.ait la vallée. Son ombte l'abe.n,d-0nnCT" ... 
rarPide passia SUT la prairie. Puis lee on.. La brume engloutit l'app.airei! g-ron­
des du si.liage invislble .s'amortirent et ' dant qul, pl'Uls Que li::s fla1ttes ch.,:rgées 
la jeune fille ;reprit : . . . d"or, poTtait une oargiaison préicieuse : le 

- La chute des feuilles est bien ~ieil· eC>Uq d'u.ne âme fraternelle. 
le, en effet. Cherchons une autyc im~- La jeune fille mou.,.ut, dans le tilcnce 
g"e. Le .service de Dieppe CCS9C au ~e- de ra.près-midi. un sil,nce QU.Î bâillonnait 
but de l'automne. 0.k9ons : LOTeque la-' la ter11e et le ciel. Au mœnent o•J cette 
vion ne paaaera plus MJ.-d.eSi.ruls de la vie frêle s' effac.a, le pilote, à bord d-e 
vallée... r avion perdu que serraient les li~ns 

~"" ~ d'iunp~aoa•bles rétiairres, vit s'ourvrir à s-es 
Le -pilote coupa. et le monde se ran- pieds u'll,e fissure ~kuque parmi If" mou­

gea. à nouveau dan &On. oirdre couru- tonnement blafard dos rwées. 

mier. 1 lI se pencha comme .autrefoi..'IJ ~ur la 
- Un.e aa:J.ade de bielles songea vallée et découVl'it la mer. 

r~;::i::il~ il é:t p:~~h~o~::: lasu:~errede 1 1 Ban-ca -Commer.claie ltallana Il 
patuœgee quie Le triple li.en de la route . . 
de la voie PCŒ'rée et de la rivière main· 1 ùpllil entlereœenl versé el remves 
tenait d...,,. les fond• hwnides. au bas des Lll. 84;>. 7119.0.>4,50 

glacis boiséo. . . . 1 Direction Centrale MILAN 
- La vaill~. •Qngea le ,pilote, il n Y a Fllla!ea dan.s t.oute l'ITALIE, ISTANBUL 

i>as à hémt.er. 1 IZMIR, LONDRES 
L"a.vjon d'argent, malaidToit et muet, ' NEW-YORK 

se posa non loin de la chaise longue où 1 

l'Cpo..ait la jeune fille, et l'alliance de 
la lumière de la nature et du vent ru-

• • rent bientôt, aux youx de la malade, 
des chO<Oes futiles et $0.r>s intérêt. Le pi· 
lote apportait ta.nt d'énergie joyeuse, 
tant de gaîté franche et !ibre, que ses 
gestes et ses paToles épulsa..ient et sou.­
znettaienrt toute la vie é:Pa.rse dans le 
tn011tde. 

li cOUJrut "'u bourg, téléphona, rev:int 
autprès de la chaiae longue, ex.posa ses 
:Ïidéet!t 9lJl' l'aviation 1-égère, la manière 
de sortir de la crmo, les hélices démulti­
Pliées, la gr...,,de muraille de béton, 1' uti­
lisation deo fleW11 dans e ba.lioa9;e des 
routes e.iériennea. 

Cr~atloru 4 l'Etranger : 
Banca Commerciale Jtallana (France) 

Parla, Maroetlle. Nice, Menton, Car •. 
nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte 

Carlo, Juan··lt'!a-P11i-. Ca.aablanca 
tMarocJ. 

Banca Commerciale Jt.illana e Bulgara 
Sofia, Burgaa, Plovdy Varna. 

Banca Com1nercta.le Italiana e Greca 

Athène•, Cavalla, Le Pirée, Salonique. 
llanca Commtrciale Italtana e Rumana 

Bucarest, Arad, Braïla, Brosot1, Con3~ 
tantza, Clut. Galatz Temlacara, Si­
biu. 

Banca Commerclala Iialtana per l'Bglt-

La direction généraJe des 
1nonopoles à Ankara 

Le,, trafV'aUX de cor..stm.JGtion de J' édi­
fice qui abritera, à Anèara, les !W'"rvices 
de •a direction générale des monopoles 
ont pris fin. 

On e. co.trtmenoé à y faire les i"1staJ­
lations nécessaiires. 

La dh·ection d' Jstanbul y sera trans­
férée. 

Bien QU.C r on ne connaLsse pais la da­
te exacte de ce transfert, on ne pense 
pas <:1u'il puisse avoir lieu avant !e mois 
de dé:embre prochai~. 

Le& raisins d'lz1nir 
On constate une srrand.e a'Ctivité, cet­

, te année sur les ma'fchés ·des Tais:ns dan'! 
tous les pays eX!PoFtaleU1"9. 

En Grèce et en Rownainie, le~ Prix 
ont tout à corup haussé. l Les raiS'ins d'Izmir ront très demandés 
rur ie ma:nché de Hamb~. 

Là aussi les rprix so:1t en hausse. 

L'encouragement à 
l'industrie 

Le gouverncntent acco.l'dan.t de p)ws 
en pJus d Ïmpo?"tance au mouvement in­
dustTiel, a décidé de confier à une com-

1 mission 1e soin d'examiner la situation 
actuelle des .;tablissements tndll6triels 
d'htMlbul. 

Des mesures seronit prises pour leur 
développement. 

rai~ ~?!'.:q~ :·::;{:~i~:"'i:e ~::i,tt:~l-M-. O ____ U_V_E __ M""':"""E::-N~T-M_A_FJ-, T-,-M~-E-
in'ternation.ale du travai'1 qui, seule, peut -"\ 
a.ssuyer un progrès éc on o.mique. 

Un comité composé d'experts em1- L L Û f D Î ~ J ES Î f N Ü 
ne.nts a !'écem.ment soum~ à la C. C. lnt. 
une série de r.aipports sur les diverses en-'I <•fll:lltt, 'lt•l'l<t>I l\iht1111 llHU. 1 1•1 \4R7fl-7-k-~j 
tr.aves .a.u commerec international actuel- . . • D E P l R T ~ ,. . . 
Jement en vigueur et qw. exam.int>nt soi- 1 Cl· f,I{) pert1tl\ Ven.fre,f1 IÜ (}cf(d1ro à U li dttrt Qu<HM Jo Galu.t,l puor I" J 1nS<J Hrindt1t 
gneU:Sement les voies d'accès à une solu· ! \'e1 · ist~ et Trif'lste. 

tion dru problème. Les experts ont for .. j C '\ ~l f1DOGLIO JHtrllra Mf'rt·rfl,li 21 Oc tobre H. 17 h. 11our Je l'ir~ t', t\nples, ~ler."l~illu 
mulé un dÏru:p1<>stic extrêmement cJair- 1 ~t Gtin_•'~ .. , ~ . . . _ 

• d d ff A\ b\ 1 J!\ 1) pttrt1ra le Mt1ri.:re111 21 ()l t. li l 1 h. puur HourKH8, VarnH, Cooat.anrzu, voyant ~t isUJ' .es maux ont sou r.e ~ 011 1;ntl Oala1z et Uritila. 

r~.O~<>m•e m0<1diale. Ces maux u;ie fo~s , HOl . '<~; !'>A p.irlira j•· 11111 n O«t. à '" ' · , ...... 11.•urgüB , \'arna, Cenotanlz•. Odo .. u, 
de.firus, peu~on tenter de les gtle-.. 1r se- 1 BHtuurn, Tr6bizo1 1< ls ~an1soun. Varna et kou~gttl:', 
PélTément ) Ne sont-ils pas tous .inter- ' 

1 Ql~ IBl~..\r,~; pnr · înt \'e11drecti lt.1 (lctuLrb à U h rfe., Quais de UalalR 1our le Piré11, lndéi:>endan1ts ? Le coonmeirc.e interna-
' Hr . n1fli;•,l"l1 rii~e et Trieste. tional s'en trouvel'la-t il mieux s'il y a une _ ... _ 

repntilC dams un de ses secteiui", tan- ; ~ ~ ,. i(:H 1•on1biné at ~1~ les l11x11e11x paquehuts dei :Svc1étéli ITALIA et Cü!'iUl.H ' H 
dis qu'une aggravation 'POIU!rra se pro- 1 !-'a · r \·uriaflon 1o1 011 rPlarJ"' pour Jet.quels 1s compagnie ne peut pa!i être teuue re11pou· 
dll.lire dans un aubre ? 

1 
sah!e. 

Le traitement le plus ha:rid:i ne se- La te 11 ta1Jrr.\1ii1• t1~1 : \re ·f(IS hiile : ,., !i11tH,l1t pour t•n1" let- ports 11u l\ord. :-iu .1 ttl C'~utr,. 
riait-il pas le :plus riche en promesses, ' .1 > n1t'ric,u1~ , pour l'A1n1tr::tlifl. lu No1n elle Zûltu111P Al l'E:<trt\1110-0rient. 
trai~em.ent qui .s'att.aquerait aux ques- f.a Cou ; J1tt~11ie •flil h rl\ •f6 ..i bfJlet11 n1i1tet1 1-u11r 11• p11r1•1·11r1 1nRriti1n., terrsstr" l~tauhul· 
tlons fo.ndaanentales, eirn-port.ant d.an.s "' "' 1·! ltol11.1 · l1lll-l.01111r~11 . Elle délh rei l\US8 1 le~ l ·il!"t " ile l'Aero-lt;spre1:110 Ita!·anR pou1 
son élan le:s qucstons s.oc.ondaires sans 1 ~ l'iréfl .. A. U Pne11, Brindi<11. 

s"y attacher .!péc.ialernent, Quelque im-
1 

! uur t ue rP1 8tt11(Uerneol>t 1:1'a.!r1•to..,~r i\ l'Afi\•Hl c> e f1.S11dra.:e du Lloy .t Trii'alino, M.erk • 
portalfltes qu'elles soient l Hlh ti n1 H1111, 1•ttlttta. T~I. 4.Ji78 At à 111·11 Murenu dtio l't'ira. <ia.lata-S1:1ray

1 

T~I. 44870 
Problème politique et psychologique 1 

de Car ~~ ;trobl':: qui .::;:,e:~ ~ 1 F R A. T E L L I s p E R c 0 
nomique. c· est un problème à la fois . . .. . . , , 
oconom.i.qu , 1~ psJ .... o ogi-• • e pol·"~ue et .,;.h 1 · ()11ah 111• l 0 nhtla lludav1•111h11àr l lan - Salon C:l<l1l1·~I 1 c'I. 4'~ 792 

qu-e. Il met en cause l'aanélioœ•tion des 
rapports humains dans tous les do.mai­
nee - c'est un problème d'apaisement. 

Un problème de cette nature ne M.u­
rei.t être traité i>ar une conférence éco­
nomiQue mondia:le. 11 d·ojt être 3ho11dé 
Wlr un autre terrain. Powr tenter un ef­
fort dans ce sens, ceux. qui en ;prendront 
l'initiative comme ceux dont on sollici­
tera. les concours par 1ra suite, devront 
poS9édcr certai.nes ciualités indispe-nsa­
bles : lafl(eUIT et hardiesse de vue•. une 
bonne volonté à tout~ épreuve, un selllS 

trè• vif de la solidarité rnterna'liooole. 
Concessions 

Lïnitiativc de cet t"ffort incombe aux 
paya qui 90nt en rmesuT"C de faire Quel­
ques Sacrifi..:es et que nous appeller:'lns les 
pays les pl11.Js prospères. 

Nous avons nommé les Etato;-Unis. 
la Grande-Bretagne, la Suède, la Fran­
ce, la Hollande, la Belgique et la su;... 
se. 

Ces .pays devraient offrir des conces­
s:<>ns, qui POWTraient comprendre : 

. .. -
t Uépnrt;, f'Olll' \ ';tjH",IJ'S Co111 paf1nics Ba lt•s 1 (oauf impr6vu) 

Anv~r~, U otterdam, ..\mRft·r· • /J,,cchus,, ( ·ompit.goie lloàa.le 
eh.du 15-Hl Ü<'t. Néerhtod1tiBf e •ditrn llau1buurg

1 µorts du Hhiu. • Ulys!ieB » .'l11vlflltioc à \'ap dt du 27-:11 Oct. 1 
<4 'J',.aj1nHOit1> l'iulu lau5 No, .. 1 

1 
1 

1 
" Ulyssett >t . .. atlen. 1., Hl Oct. H1 ·11rgaz, \' alfllli, Cot1dta11tza « 'li·t~jt1uus • atten le 3 l Oct. 1 

1 

1 J,; '"" '""'"• 1 

l'irP ... Alar,cille \r aleuce, ~ï11pou Y t11l'11 
rere le 18 Nov. Kai!lha l ,ivf.'rpool. "'l~oyookn .11 <n·u ,, ver~ I~ Ili Dé,, 

. u. 1. 1' (('0111µagniu ltttlian11 'l'uri!uno) ( )r ,(!"ani~ation Aiond1ale d~ Voya~t'Js, V uy age• ù rorfait. - Bill~t~ rerrovia1rtHI , 1uar1tlnie~ et atir1t•ns. - ôO 0
/ 0 de 

reductioH aur lt~ r.~/Jeu1in1t r1~ jtr l&ilif.111 
s 1!r1 "(~ . r à. i'J{A 1'1':Ll .1 ~1·1mro \,lua1~ de U•l•la Oinili Hihtim llao1 95-97. 

l dd7fl • 

Compagnia Genovcse <li ATID 
- Un p.a.rtenre de uges ee découvre 

tnieW< dan.a le brouillard que les rayons 
l>our lx>nboruûère9 .de tubes au néon, 
d;t.il. Et les carrés de tulipes de Haair­
lem. 1 Qu' eet-ce qu'il• peuvent rendre à 

to, Alexandrie, Le Caire, Demanour, 

Les n1elons d'Uzunkôprü 
en Allernagne 

La réduction des dettes .internatio 
nales, taint au titre du carpitaJ que des in­
térêts ; 

M. Fairuk, sec.Tétaire de l'agence du L'ouverture des colonie tropicales 
Navigazionea Vapore S.A ''lavigation Company Cailfa 

Manaourah, etc. 

Banca Commerciale !talla na Tru.st C11 
Nll1D-York, 

tous 1 .. 1S>éciaJistes •.• 
Banca Commerciale Itallana Truat C11 

Boaton. 
Banca Commerciale Itallana Truaf c~ 

Philadelphla. 

Genova S('l'\'lees :'ll11ritimcs Houmalns . 
Uéparts prochain~ 1>ot1t• 

B;•parts prorbaius pour CO:\STAl\'TZA, GALATZ, . 
Türkofis d'Istanbul, iéta't rendu, il Y a n'ayant que peu ou ooint dïnd'.lstries 
quelque tem.ps, à Uzunk-0prii po1tr fuiTe aux importations de toute prov~r.ance 
une étude sur la production des melons en fra·nchise de drojt d'entrée e~ sains 

de l'endroit. autres r.estrictions ; 'SEILLE, Gl!:Nt!;S, et CATA'.'IE: PlcS 1, Bl{ATISLA \AN \'IENNE 
Après...,. investigations un wagon de La reduation des droits d'entrée ex- 8/!::i ARIJl~AL le 16 • 

UHAILA, BELGHAUE, BUHA llAllCELO!liE, \ALENCE, :\IAH· . .... 
Son rêve ét.ait &e survoler des itiné .. 

ra;res définis pa.r les j....dins. ll lamait 
l-es tuliP<is de la Ho!Jande, mais il vo­
}'lait; cemé de violett~ 1e llett'I"ain de 
'foulouoe, de lys rouge<1 celui de Flo­
Teru:.e, d.e •o.aes oeelw d' lspaJtan. 

A/flliatlona à n:tranger 
Banca della Svizzera /talla na: Lugano 

Bellln2ona, Chla.,o, Locarno, Men 
drlllo. 

melons avait été envoyé .en Allemagne, cessifs et la ~Pl'essi<:>n progressive des; !:i f.,; CAl'O AHJl.lA le 16 Oclohre St8 ALl.'iA le 20 » 
à titre d'eosai. contingents et autres entraves au com· 1 !::i1H UAl'O l'INO le 30 O<'iohre S,8 BUCUHESTI 1., 30 Octobre 

1 
On mar><le de Berlin Que 75 .P<>'Jr cent mer>ce ; 1 "01 1 l)é t '· · BEY-

La ~· . . . llépar·ts 11rochui11s pour "' {- 11ar s 1wocun111s 11ou1• de ces melons •<>nt anivés a bon .port. SUP,pres.;ôon dies "'"''mmmat1on:s ' ANT A 
le re9te ayant été détério.ré oen cour. de qllli résultent des l'églementations des GAS, \'Al\NA, CONS I' Z ' llOUTH, CAl.FFA, JAFFA, POUT 

- Eit c.elui d'Argenteuil d'asperges, 
n'eot-<oe '"'"'? dit la jeune fille en ri.anL 

EJle :rentria au crépll$Cu]e. Le pilote, 
demère elle, portait les couvertures et 
le. C-OIUalins... Puis il retouana aWPTès 
de .on a.ppa.reil et la vieille femme le 
trouva im.mobiie. a,ppuyé contre une 
aile fiioant la chaise longll<' aban<lonnée. 

- E.lle eet malade ? demanda · t-il 
d'U!n,e voix eourd.e. 

- Elle est perdue, dit la v>eille fem­
tne. 

Des l8'Tmes brouillèrent """' yux_ El!e 
'êoéta les .pa,oles de la jeune fille: 

- A l'automne, quand les avions ne 
b"-re>nt p)us ... 

- L' ex.ploita·tion de la Llgnoe cesse le 
15 octobre, dit le 'Pilote. 

Banque Françal&e et 
l'Am~rique du Sud. 

(en France) Paru 

italienne pour 

(en Argentine) Buenoa-Aurea, Ro- ! 
1arlo de Santa-Fé. 

(au Brésil) Sao-Paolo, Rlo-de-Ja-1 
neiro, Santos, Bahia Cutlr11ba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 1 

œernambucoJ. 
(au ChlllJ Santlauo. Valparal&o, 
ren Colombie) Bogota, Baran­
qullla . 

(en Urugu1111 Mo11tevldeo. i 

Banca Ungaro-ttallana, Budapeat, Hat- . 
van, Ml&kole, Malco, Kormed, Oro•-! 
h02a, Szeged, etc. 

Banco Itallano /en l:quateurJ Ga11aquil, 
Manta. 

Les môcaniciie~ travaillèrent toute la 
1\uit, 60\lS une lune mauve qui faiaa.it 
cl., la vallée 1ll!le longue caravane d a- Banco Itallano /au Pérou) Lima, Are-

1 . qulpa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa-ll>éthyste. Leo lampeo à a.cétylène k a1-
na, Molltendo, f'1J&lclawo, Ica, Piura, 'aient doucement leii entrai'lles du mo· Puna, Chlncha Alta. 

t"Ur. La fenêtr.o de la chambre de la 
Inalade dessina.il un long rectamrle jau- 'I Hrvataka Banka D. D Zagreb, Souuak. 

ne, pareil à quelque féroce placard de j Siège d'Istanbul, Rue Voyvod&, Pa­
Î<i.&tice, porta.nt U'tle condaannation sans ,. lazzo Kara.koy, Téléphone, Péra, 
al>oel. I , 44841-2-3-4-5. 

• • • Agence d'I3tanbul, Allalfilllclyan H&u. 
La jeune fille ne sorta.it plus. ChaQue Direct.Ion: Tél. 22900. - Opéno.tlmta gén.: 

'Près-midi, dans le c.;.dire de J.. fenêtre 22915. -Porteteul:lle Doou.ment 22903. 
Oo.tverte, l'avion d<0 Di~ppe passait. Cha- Pœltlon: 22911. - Change et Port. : 
'Ille a,près-.midi, il l ... iSIOB.it tomber un bou·; 22912. 
"'>et 8Ur la J>rairie et la jeune fille, son-

1 
Agenœ de Péta, Istlklâl oadd. 247. Ali 

~"ant à la théorie du pilote sur le ba- Namik Han, Tél. P. 1046. 
... ge PM' Jeo fleur . s'imaginait faire cl., succuraale d'Izmir 1 

IJ\erveilleux voyages. : Location de coffru-fort! 4 Püa, Gala-
EUe était plus faible maintenant, et, 

llo , _ 1 5 b 1 ta, Iatanbtd. 
1. "' levait ,µa . Quand, "' octo re, 
""ion fonça pour aon dernier essor. la SERVICE TRAVBLER'S CHEQUES 

' 1•ille femme s' effoncha au pied du lit -
~. Pour la J>rem.ièire fois devant sa fil-1 1
•. p]~ lonRUement. JEUNE DAME. conna;....,nt le fran-

l0 lendemain fut une journée de çais et le• langues du ipays, désirera.il 
~"nt lw.rgneux et de grains. Des ~ua~es poste de gouvernante (externe), POU<' 
~c:L. accour.a.ient de la mer. Le pale leçons et promener un ou deux enfants: 
'•-..i:e de )a jeune fJle oe tourna vers Bonnes •éférences. S'adresser aux bu -
\Jll<> harloge qui radotait dans son coin. reaux du journal 

9
ous cL T.~ 

1 

route. changes et d'autr.,. m<'sures analogues ; GALATZ et BUAILA SAii) l'i ALEXANDRIE: 
1 No• melon8, livrés ;mmiédiatement au La libération des •xcéck.nts d:or dé- S /S CAPO !'!NO le 20 Odobre S/S ATID le 2:! » 
, marahé, ont rencontré une grande fa- tenus JJaor les ~Y>I les p]";' .pro.,peres. au S 'S CAPO AR~JA le 3 JSornmbre 8 S OITUZ le 30 • 
veu.r moyen de PfTëts ac<<>rdes arux pays 1 ~ • é · l bi111ws1<el de Meriùo 

1 B~auc.oup de filtmes allemandes nous moins Prospères à de fa.ibles baux d'in- 1 Hllh«a de rassage eu cl»St! uui•1ue ~ µ'.i' verviu 8/1 CH• 
t ......:.t. 1, 1 re •01·11 daua tabiuea exLérieurea à 1. et 2 lits pour lJryro1.tlh, ( 'ai{JO.. Jaffa, Port-Sald ont pa'SSé, rpa:r la suite, des comman~ ...,.... u 1 l / 

· des t • d' tt oourrîtur~, rio et eau mioèrale y compris. et A exanf rtt. 
1. On vient d'envoyer en Allema~n<' un Il ... e ~Pressions en aves . ! Pour lous ren~eignements s'adresser à !'Agence Maritime Laster 

va de 1So1 que de telles conceos1ollS ,. , H 1 · · 1 '!' q 44!i47 G wagon encore -en menar>t des précau· requièrent dcso presllations adéquat"" de t:Jilberrnann et Cie. Galata, ovag llrman lUll. e · · • 
tlons supplémentaires pour éviter toute la J>att des nations mo!ns pr<>&pères. Ce 
a.varie. qu'on do.i.t en e.ttendrre dans .Le dom.aine 1 

AloTs que wécôdemment le ipri~ d'wn économique, c'est la suppression pro.-
w~on de tmelon,9 d'Uzunkoprü, d'une gre•ive du contrôle des devises et d'au­
COJJ>acité de 10 à 12 tonnes était de 350 tres entravea au COi!tlffierce, la réduction 
l.ivros turqu·es, ce prix est descendu à e~. avec le tem.ps, l'abolition des subsl-
1 50 livres !par suite d''a'l'jvaog-es de me- des. et le rétablissement du service des' 
Ions d'l=Ur. . de-ttes extérielllres. Su.r le plan politiQue, 1 

Mais ce 9ont ceux d'Uzunkoorü Qll'l 1 des accords l'e1a.tiF.s aux a.rm.ement~ 
ont 1-ai préférence 9Ur les mairohés aUe- 1 et aux 11lrontièresi .aera.ient le 
ma.nids. 1 co.rollai,.., n"'turel de que)Que&-
Les pourparlers con1n1er- ~ne• d.,. concessions énu.mérœ. ~i-dee-
ciaux avec la Yougoslavie """· en P<ITticulier la. dernière. 

Comment procéder ? Le 1traité d·e comme-rce turco-vougos­
lave venant à expinatio-n le 19 r.ourant, 
a été prolongé d\m mois, en attendant 
la fin d,e,, l>O'UJ'PM'le.s qui oe .déroulent 
actueliement à Ankfila l>OUT la conclu· 

La question qui: se pose ensuite est 
de savoir comment procéder. Le pro· 
blè:ine est délicat, aussi los dlSicUSSlons 
doivent-elles 8e l>OUfSUÎVTe à r abri des 
incliserétions. Des débats dans la presse 
ne po.urraienl que gêner les négociations, 
qu'il faut &OULsltTaire aux intrigues d~ cou-' 

sio.n d'un nouveau. 

ETRANGER 
1 . 1 -·~ 01r. , 

Vers une nouvelle confè- Citons. à titre d' exem.Ple, 1 .... débats 
du Comité d'EJ<Pwt:s qui redigea le 

rCllCC éCOllomique ? Proiet d'Orore du Jou• Annoté de la 
L'a11nonce du projet tendant à la Conférence de 1933 et qui délibéra 

réunion d'une nouvelle conférence' en t'éances privées. Ceci dit, qu'il nous 
écono1nique mondiale autori3e sans ~ soit perm_is de suggérer que sur 1ini- 1 

' 1 ' doute certains espoirs. mais ne peut l tiaitive d'un dL"S ~Y~ les~ p us pr~tperes, 
manquer aussi d'évoquer de fâcheux I' chacun des l>"}'lS mteresees devnut cha.­
souventrs. L'échec de la conférence ger lin ou deux de ses honunes d'Etat 
de 1933 a posé le problème de •a- et experl.8 éconc1nùaues de ae mettre 
voir st l'on peut continuer à jonder en Taipport les uns avec les autres. Pour 
quelque espoir sur les réunitmJ éco- leurs recheroehes et délibérations. .ceti 
?tomlques de cet ordre. C'est ce que hommes d"Etat et expe-rts devranent sa~ 
M. F. D'Arcy Co0per, directeur de aurer le concours de la Section Economi­
z• " Unilever Ltd " auteur de l'ar- que de la S. D. N. et de la Banque d~ 
ticle qui BUit, et qu; nous détachons j (VC>ir la auite en quatrième pqe) 

Q(NStlGN(Z·VOUS ÀNOS GUl~tTS 
SUI< NOS CONDITIONS SPECIALES ! 



, 

4-B6YOGLU Vendredi, 16 Octobre 1936 

LA PRESSE 'fUROUE DE CE MATIN 
Vie Ecooomiqne et Financière 1 L'œuvre des colons italiens 1 

1 \ Tripoli, 15~n-~~i~ue, paT &Wte I .__ L_A __ B_O_U_R_S_E__, (Suite de la 3ème pqe) 

Notre but 

est l'indépendance 

Règleme;nts lnternationa1UX. 

1 formes de l 0 à l 5 paf(es chacune. Il En admettant oue des concessions 
faut qu'en les lisant, le paysan appyen- riches en promesses soient aTTêtées da.rus 
ne à se ga;ra.ntir, lui, ses bêtes ou ses leuTs $it'I'4ndes \ii.gne, il faudira a1lors abor­
cultuTes, contre les maladies et les dan- der lee pays moins prospère.!. Nous nous 

Istanbul 15 Octobre 1936 

(Cours informatifs) 

Obi. E..mpr. intérieur 510 
1918 

Ltq. 
9b.75 

M. Aka Giindu.:: écr1·t dans !'" A"tk d h "' gers quii les menacent Ou bien, il faut penn:ettona e suggérer que cette tâc e 
Soz.·' • qu'il y trouve des connaissaru:.es per - soit assumée par un des plus petit1 pays 

j d'une &écheres:se exceipti_onnelle la té- : 
coite est 1PTeEque entièrement dt-truite 
en Lyb.ie occidentale, dans deux com­
m.issa'l"iats orientaux où la colon'!sation 1 
italienne est très développée, La proclut- 1 

tion dépa~ toutes les prévision.!. Dans 
la zone du &.rca, rnr 15.000 hectare• \ Obi. 
ensemencés, on recueillit plus de 8() mille l 
quintaux de blé, en majeure partie dutr. 
Le rendement moyen 1p.ar heotaire fut de 

Empr. intérieur 5 % 
1933 {Ergani) 97 -

46.-cMandat, .a.dmi.ni.striation locale. ré- mettant de mieux mettre ·en va-leur .son parmi lee pl'U.9 IPJ"Ogpf.res, arvec la collia· 
gùne spécial, autonomie. larges pou - effort, d'en élever le niveau, d'accroître boration de la. BanQue dies Rè1l:lemen·l 
voire, et ie ne sais quoi encore .. • l~ po ::.~.bilités de trava.il du pa~an Le lntCl'Jl&tionaux et d.e la Section ~cono-

T O'llll ceia, ce sont des formules qu.e bur d 'Il d J' d l · " 1 S D N eau u vr age e • inspectorat e a m1ou.e ue a . . . 
r on se plaît à faire miroiter. Thrace publie tous les quinze ou vin~t :Io ~ ~ 

Et tout cela 18 une même racine, une iouTs une brochuTe de ce genre et veille Ce programme est·il tr0rp ambitieux) 
même source. ·r out cela ~ Téslnne, .ans à sa distribution c:Lans tous les villages Daru les circonstances politiques actuel­
formule ni phrases, en un mot : i'f'i:1Cla· dre sa iuTidiction. tes, le monde est-.H mûr pour sa réalisa· 
va.ge. Mais, p.our assurer le relèvement diu tian ? Du moment qu'il nous failbClra en· 

Le contra.ire de tout cela c ' est lïndé- villarsce. il ne suffit pas de foumi.r au tre-prenidre cette tâohe un jour, mieux 1 
pen.dance. paysan des conseits hU moyen de biro· ·\'a.ut, me semble ... t-il, ne point tarder. \' 

iUne nation qu1 a atteint .sa maturité chur.es. de revues, dïmpr.més de tout En no~ mettant à I' ceuvre sans dé-lai. 
naW.Onale et intellectuelle ne demande gerne. Il faut au si passer à l'action notas ne sa'lllTÎons la compromettre. m.a:is / 
Que r indépendaru::.e, et elle r obtient. pratique. s'attacher à faire agir les pay· au contraire. nous hâter.ion-s ses ré91Ul-
Une pareille nation n'admet pas rauto- ~ d:an:s le cadre d'un pTogramme. tats. 

SUR TOUT VOTRE CORPS, 
• 

C'est si facile! Un bain quo, 

tidien avec les savons TURllN 
e~t un véritable bain de beauté 

"VERDA .. 
Savon de grand luxe aux parfum$ 

suaves et délicats. 

l 5 à l 6 ouin taux. 

Un grand incendie 

à Kaunas 

-·-
Kan>DOS, 15. - Un inlœndoe éciatla dans 

un cilné de ]la viiLle p:ovocant une grande 
poo1U).ue Pl'lll>leUl!'S =t.~tems !Ure<lt baes­
sés. 

I.'opél!13ltc'Ur eut da> bn1Ù\lires gmv<'f'. 

LA VIE SPORTIVE 

Bons du TTésor 5 % 1932 
Bons du TrésOI' 2 % 1933 
Obl. Dette Turtiue 7i % 

1933 l ère tranche 
Ob]. Dette T u.rquc 7i % 

-.-

23.60 

1933 2e tranche 21.621/t 
Obi. Dette T u.rque 7i % 

3e tranche 21.96 
Obi. Ohean. de Fer d'Anatoli.e 

l ex coup. 
Obi. Chem. de Fer d'Anato!i.e 

Il ex coup. 
Ill ex coup. 

Obi. Chem. de Fer Sivas­
En-zuiium 7 % 1934 

4S.-

43.-
-.-

-.-
46 . IO 

nomie, si bril1'a.ntee <1ue .oient Les for· Dan:-; ce domaine, K.;7 ;m Dîrik a pous$é Quoiqu'il .arrive, un .effort de cette 
mules dont on se plait à r entourer. très loin ses travaux : Il s· est efforcé de nature ne saurait être em•tièrement vain 

Après l'Amérique de \Va.shin5tton, fa~r.e de lïnstih.Jteur du village une sor- et .s'il n'a,bo.utissait pais cette fois, du I "ROSEMARY .. 

Obl. Bons représentatifa Ana­
tolie 

FOOT- BAU. Obi. Quais, docks et Entre-
l'Allemascne de Bismark, l'Italie d• Ca- te de • chef-agTJlculteur> . Et j] a entre- mo.ns pourrait-il prépo.rer le terrain pe>ur 
vour, l'exemple le ·plns frais, le pl\118 vi- pris de réa.l~er, dans ce domaine, )'j. une ~cc.onde tentative à un mom~t plus 

1 

Pour peaux délicates, délicieuse· 
1.t•s l(':t!)tH -mal<"hcs comlllt'n("e11l i rpôts d'Istanbul 4 % 

Dimanche prochain, la saison de foot- Obi. Crédit Foncier Egyptien 

I0.25 

ball rdPrendrn e>ffic1ell<0ment pa•r les pre- \ 3 % 1903 
mières rencontres du cham'P:onnat Obi. Crédit F on.cier Egyptien 

vant, le plus hwnain à ce propos, a été déal du ministère de l'~îcultu:re. propice. 
donné par la l "urquie. Nous sommes une Un pay n ne donne pas facile-ment 1 "t ' f • 

ment aromatisé à la rose. 
112 

d'Istanbul. i 3 °'c 1911 
La première division comipTend cet- Act. Banque Centrale 

· · • seu1 · 1 ~es cap1 aux suet ois 1• nation qua n est pas ement Ja ouse de l'argent ·pour le relèvement d;,.1 villa· 
de sa propre indépendance, mais QU• 1<e. Mais, dans ce but, il consent à de>n- en 1->oJogne 1 

J1)6 

9. IJO 
" BATH SOAP .. 

noiurrit auB les int~ntions les meillcure :5 nier une journée de travail, la bè<-he en 1 
à l'égaxd de lïndé,pendan.oe d 'aut!ui. Et mam, ou à prêter 83 voituTe. Kâzim Di- Riga, 15. - On mande de Varso- 1 

A l'eau de cologne, de mousse 

abondante et onctueuse. 
te année les associations. ci-après : : Banque d' Affair~ 
Fener, Galatas.&""ay, Günes, Besiktas, • Act. Chemin de For d'Ana· 

-.-

nous sommes très méticuleux, très sen.si· rik s'est t'ngagé dan-" cette voie, la seu .. vie qu'un groupe dt capi.tal' te! su .. é­
bles, sur ce sujet. J.e pratique 1 et il est parvenu à faiTe dois acllète1M.ient des actions de la "FATMA 

Vefa et 1. S. K. et Anadolu. .. . l tolie 60 % 
L h 1. d Act. Tabacs Turcs (en lioui-

20 -

es mate e.:; auf"ont 1eu, comme u· 1 
rant Ja dernière saison, simultanément . dation} 

d S f F T k . /\et. Sté. d' AsSU1Tances Gles. 
Cette senab1lité et cette méti-::ulosité travailler le& paysans avec entrain pouT Banoue Polonaise. 

sont nril'le fois .accrues quand c' ez:t An· leur village. Parr le même moyen, avec Le jour,,nal c Sevodnja :t relè .. : e ou-e 
1 

2. -" 
Le plus populaire des savons de 

aux sta es ... t.'"e , eneT et " s1m. 
takya et Iskenderun quQ. eont en cause. le.3 reeetttes réeli~ées ainsi.. il a po~é les des capitaux suédois ont été d.fià pJa. 

Même Qua.nci la Syrie éta.i.t aOIUs man- fondements d'une cBanque pouT le re ~ cés dans lïnd.\l!Strie polonaise. l 
BREVE'r A CEl)E'f 

fo1/ette économiques - -o------
dat. le. Hatay (les Turc.a du csanc~k>-11ève.ment du village~ Une convention de clearing' 
N. D. L. R. ). joui98a.ient d ·une adminis· li nous a paru QU~ ces exemple~ suf. 

t . • Au . l " . 1 ge1·n1a no e tho 'e e A Les propr}étaiires d11 brevet No. 1483. tra ion a pa.rt. moment OU "- ,,yne lisent à indiouer ['orientation du mou- T - S n 1 nll & t:, 
b, éf . d r· dépend 1 H t 1 ~o ,;,1· .(. obtenu en 1·urqui.e en date cLu 5 ~eP: 

en icie e _ m . aime, es .. a .ay vement paysan en Thrace. Cette heu- Tallin. 15. - Le Reich a conclu avec ' 111 cl tembre 1932 et relatif à une <cartou-
ne peuvent etre digne. que de l 1nde - reuse activité nous ins.piire de IR"IPands es· l'"' -thon1·e ·u•ne "OIUvolle conventJ'on d·e h 

d l't CA .... Tu DAN c e pour le développE>ment des gaz em-
pen ance COillP e e, poi1 ~ POIUr l'avenir.> clearina. D'après 'l- ~t=-·1 ati__.. .. de cet 

En outre, cette zone présente toutes • , , • ,,.,. .... ., ~ ·11-"W .....,...... poi:>onnants pour combattre des para · 
les qualités voulues et exil('ées peur l'in- Les qualttes du reg1me turc accord, l'Allemaignc importera dt>s pT'O· sites• . d é.s.rent entrer en relations avec 
d-épendallCe. C.a,r c'est là une pa.Ttie in· duits 8.4i{.ricoles esthonfens et l'Esthonie les indu.stniel~ du pays powr l'ex.uloita · 
tégrante de la Turquie iindél)endante : 1 M. Allmet Emin Yalman rend d ., ma.c:hines allema:nde.•. • LEÇONS DE PIANO pouT débu - t:on de leur brevet. soit par li ·ence. soit 
<:êographÔQucmcnt, au po.nt de vue de 1 compte, da ris le "Tan", d'une con- l ,cs pern1is d.'i nl porta tion ' tants, pa• jeune dame, méthode simple par vente entière. 
lia .race, à tous les poiints de vue. l versation qu'il a eue avec le rorres- • et pratique. Condit:ons avantageuo:ies. Pour plus amples Tenseignements, s a-

C' e'5t pourquoi il ne peut être QUCS- pondant du "Financtal Times", a- en Rot1n1an1e S"ad;resser aux bureaux du journal sous dresser à Galata, Per~embe PazaT, As-
tion que d'une eeule chose à PTOpos 1 vant le départ de ce dernier pour Le gouvernement !'e>wnajn a décid.é '_;«;..P;..ia;..n;..o;..•;;.;..· _________ ...,. .... ___ l;..a;..n . ..;H;..;.;a•n•, _N•1.;o;..•-· ..-l -_4_ . ...;;a,.u.-5..;è•m•e-...•é•ta'"g'"e"".""'" 

d'Ant.akya et d'lskenderun : l'indé-pen· 1 son pays : oue dene le cas où la ma.n:handi~~ au-
, · -ce. c Le journaliste anglais, Ocrit·ïl. est 
Cl'4I1 torisée à être ~portée dall.s le pays se· 

La table de 1a conférence pour.a être . réellement clairvoyant, a prononcé no- ra:t moindlre que Io.a quantité inrliquée 
recouven-te de vert ou de r<>tJige : elle taamment les parole5 suivantes sut lee· dans le certificat d'origine, il y aurait 
pourra même être représentée par la quelles in-dubita.blement, chacun de nos l.eu d'obtenir ·une nouvelle autorisa.-
terre dies montagnC11 ; le d098'ier Que lecteuirs s' aiirêtera. : ti-0n. 
l'on y placera se compo9e'ra d·un seul 1 cLe monde extérit!'ur n'a pas corn • ---------------
mot : in<lêt>endoan.c.e. > pris ces qualités du régime turc. Il Y en siur la carte géogriaph.que suffit pour 

• d "jJ ,... .... a qui parlent d'une dictature en TW'· nous fafre voir combien tous oes che · 
La vie u VI age en I hrace ouie. Cette interprétation est fau•se. mins •Ont longs et détourné,; et quelles 

L'.esprit oui règne en Turquie est un es~ amndes dé,penc.- ils evio-ent. L' t:XP<><· 
M. Asini. Us consacre son article · d • · L' d · "" ~ -prit purement emocrat.quie. a mi - tation et l'importation de l'Iran par voie 

de fond du • Kurun", au programme 
de relèvement du village en Thra­
ce, élaboré par l'inspecteur gënéral 
de cette province, M. Kâzim Dirik: 

te La Po1)Ulab.on dt! notre pays, ~c.rit­

il, est composée de paysans dans une 
proportion de 70 à 80 'Io . De.ns ces 
coÔ.dib.on.s, le relèvement de la Turquriie 
ne pourra se fai:re qu'à la faveur dt- ce .. 
lui de cebte grande masse de cultivat-cUTS 
et de villageois. C'est en tenant com;pte 
de cc fait Que le 41;énéra.I Kâzi.m Dirik, 
a Ciéé. de aa Jl'TOPTe initiaotive. dan' les 
servicee de r-pectC>Tat général de la 
Thrace, un c bureau du viillage> à part. 
Le but cle cc burCQIU est d'élever le ni­
VeatU de civ.iteation dea tPaYse.ns de la 
Thrace i de .rendre nos viNaaes tous les 
ans un peu plus proepèrOS", d' :l!surer 
toLM les ans un peu iphis d ·aisance aux 
Pav•ns. 

Mais l'inspecloTat général de la ThTa 
ce ne s cet pas bomi à constib.ler un 
bweeu et à éd'aborer un pro~remme de 
relèvement. Ce progremm.e, ïl y a déjà 
beau tc-mps qu·il a commencé à l'Applî· 
quer. J'a; sous les yeux une série de pe· 
tites brochUTes Qui sont un témoigna~e 
de l'appbcation .. de ce programme qui 
a eu lieu. 

ni9tration ne rie-pose pa.s su<r la force, de la .mer Rouge ,pouf'Tlilient S effectuer 
mais !r\ll la confiance et l'amour. Ata- peut-être à meill~ur compt~. Il v a ce-
türk et "Ses collaborateur"S qui siont à lia pendant lieu de calculer la longueur de 
tête du régime, dirigent les d.esti!lées du la dustance et la .perte de tem,<ps qu'elle 
pays en s'appuyant sur des principes · ·t Q t • - • • d · • .1 • Ce . d . . occas1onnera1 . ua-n aux LranS"Po, ... s a 
tres 1ro1ts et llres e eves. ux qui 1T1-

1
• l'U R S 5 · t • 'en l , . . .. Lravers . . . . , main es ex.pen .. 

gent e .regune ne conds~ituent pas. _a j ces ont démontré que tout en revrnant 
mon eM, un. ~roupe de ictaitat'!'!l.' mai~ beauco'Up 1plus cher, ils ne font Pi\"'t a;a­
un grolOJ)e d mtcllectuels de choL'< qui b d ·t E f' t b' 'f d, . , Le Si?O.tt eau.coup e emps. n 1n, ouan 
ont en vu~ u,n ° ~ectJ . ete~i~e ... i à la traversée en camions des d~~erte 
mouvement revoiut1onnalTe a et~ ?•n- / situés entre •a Syrie et Ba.gdad, il y a 
o:é, dans ce sens avec beaucou'O d op - 1· d d d · d · d • , : • , · 1iet.1 e se cm.ain er, si, \1 1Po1nt e 
portunfte et a reah'1t" en un 1'1.ps de , · h · t , · 
temps tnès court des su.cc~ abso•lument: V'Ue ecoNnom1q'U1he; .cte c. e'JTI.1~ es .a envi-, 

. . 1 sage". ous n es1 ons pas a c'?'orre que. • 
inattendus . d

1
ans les domain"'..s econom1· malgré )'emploi d.e C'aimions, cela éQui· ! 

que et SOC.lia >. . 'vaudrait à des trans.ports pa.r caravanes. ! 
Cc jllll(emcnt auquel le iournali•tc an F. d h d d d'ffi J•' · h • 1 . .. .n e ors es ~an f"9 r tUJ ,.~ 1n e-

~l1ais e parvenu apres un bTef examen .. I' d · d · h 
d 1 

. . _L_ , • d',, , rentes a a option e ces troos c e ~ 
e a 1tua.tion OIU pays mer1te erre etu ·1 1· d' · t l h t • - · 1 l. . Scsmns,1ya1eu V:lJOUCTCll.TC'eJ"CI 

die avec a, Pli us VllVe , '?"itten1 .t~on. qui e~·t, au moins, d.a:ns la p[l()portion j 
vues sont ree ement !:res 1ust.. 1ee!il. d · , 0 d ~ t l '! CknQ a um. r , e nou... em::ig, e 

La voie de transit 

Trabzon-Iran 

Revenant 1ur !'Important problè-
me de nos relations commPrciales 
avec l'Iran, M Yunus Nadi écrit no­
tamment dans le ''Cun1huri11et'' et 
"La République" 

<lndéP"ndamment de la Turouie, 

f'UJCCès dans }' ÔConomÎ~ tient ~Oll\~ent à 
quelques cenrtime.<.i; ; f)Ue drre lor~qu'il 
ec;t que.'it:on d'aus!ti "°"and1es diffé.,.,.nces 
dans les frai" ~ > 

TAR F O'ABÜNNEMFNT 

T11r<111lc: 

l an 

6 
3 moi~ 

Ltq~. 

13.50 
7.-
4.-

Elra nuer: 

1 an 
6 rnoi~ 
a mois. 

Llqo. 
22.-
12.-

6- -

I 

•' 

d'Istanbul 
Act. Eaux d'lstanlbul (<n li­

qu~ation) 
Act. Tramwa.ys d'Istanbul 
Act. Bras. Réunies Bomonti­

Nectar 
Act. Ciments Arslan - Eski -

Hissar 
Act. Minoterie c Union :t 

Act. Téléphones d'lstanbuJ 
Act. Minoter:e d'Orient 

CHEQUES 

IO.-

1i.-
20 .-
10. 15 

13. r,o 
10. ~b 
7. 70 
o.nu 

... ondre.e 
New-York 
Par:s 
\llilan 
Bruxelles 
Athènes 
Genève 
Sofia 

Ouvert.ure 
Achat 

BHL-
11 .79. 10 

Clôture 
Vente 

618 [>() 

Amsterdam 
>rague 
Vienne 
Madrid 
Berlin 
v'ar~ovie 
13udapest 
BucarC$t 

3elscrade 
Yokohama 
Moscou 
Stockholm 
Or 
Mecidiye 
Bank-note 

IT -
Ili 10 70 

4 72 1)() 

3 , -lj 76 

7 37 
97.4.J 

-.-

-.-

1 () (!() 

-.-

- .-
--. -
-.-

- .-
-.-

Cl,O l'UHE Dl·~ l'ARIS 
l\euto l"i-rquie 
Bn1Hp1e OLton1ane 

!:!OURSE DE 
1 iru 
Dol'. 
l"r.F'r. 

~-.. 200 
Fr ~10 

LONDRES 
\~3 06 

4 ~9 4~ 
!Oô 06 

Les Bourses étrangères 

Clôture du 15 Octol.Jre 
HOUHSE th- LO~l>llES 

New-Yu•l 4 89 56 4 89 '6 
l'aris IOô lO lù:> Ill 
Berlin Il' 160 1! 16:\ 
Arnaterdu.1n U. 16 u 11) 
Btux ~ l111~ 2U t85 2<J.(J76 
Mil•n 9.J 06 03 -
CTon~' o 21.29 75 21 29.·fü 
A' b~neo 549 l\O 649 50 

(Co1111nuniqut\ par l' A. A.) 
Hùl'USI•; de NEW-YOHK 

1 ondres 4 ~U ~? 4 39 53 
P.uia 4 66 4 IXl 
»erlin 4D.23 40.27 
Am•terdu111 53. 70 53. 75 
Milan o 26. 25 

Kâzim Drrîk est d'~vÎlS., et il a P1f"ine­
ment raison. QUe les livres qU.C r On pré­
férera .pour les paysans ne doivent pae 
être trè volumineux Les bib1iothèaues 
des campagnes doivent être compo~é.ee 
de brochures consistant en une ou deux 

la communication de l'Iran avec J'Euro­
pe peut être: as~urée soit à traver~ l'U. 
R. S. S., sort par le• ports du sud-ira­
nien de la mer Rou~e. soit enfin par l' lp 
rak et la Syrie Un Eira.pie CO\llP d'oeil 

Le Roi Edouar·d Ylll ll'Anul • t••rrc se 1• ,•111l1111t au Chàtt·nu •le 
Halmol'al, il son retour 11<, son Yoy:t(J<' en Orit•nl, a 1·1•yèln pour 
la circonstance le costume 11alional (•1·ossals. Io b. 47 (olôt. off.) 18 b. (après olùt. 

~~~-~~....,,,,.,.,,,....,,..,,,,,,,,,,.,.,,,,,,,,"""'~""""""'"""'""""""'""""---

DEUXIEME PARTIE 

................................................ 

11 leuT scarda,t une oolide ranC'Ulle, 11 fallait le vo1r veruw. Elle le regarda attentivement. Ses Je suis ma.riée. 
non seulement à Germenay, mais en~ Elle s'étonnait qu'il ne l'aidi! pas traits étaient tirés. Tu me dis cela d'un ton oui ne 
core à Bérard. à quitter 90n mantesaiu, corn.me à !'habi- Que}le lass1-tude s'était emparée de t. c...nvient pas. Si. lon t'entendait, on te 

Il s'imaginait que c'était celui-ci qui tude. Jui ? li parlait d'une voix sè..:.he. corn- orendrait pour une mère de famille• 
avait monté la tête au commandant. Il 1 E..lLe le gaTda SUT ses épaules, pour n1e pour forcer sa volonté. J PC>urvue d'un intérieur ·bourgeois enYÎ-
se n1ippelait que le lend.emain .du joUll' t souligner le manquement. 1 . -. P>t"'!UX-tu compr.endre qu'il v a des 

1
1oi:'née d'8:ff~ions, tenru_e par m}l!~ de' 

où il avait déposé sa demande, a avait Mais elle I' entr' o.uvrit. situations d'Ont un homme VU1lgatre ne l \ f.•JTS Quohd1ens • .en tram de repondre 
vu Germenay et Bérard diner e-nsem- 1 li faisait bon dans cette chambre 1 pe-nserait qu'à se réjouir : mai~ un, avec ~id.ité a.ux propositions d'en• 
ble à la Régence. ! chau.ffée par une gazière. homme comme moi, comprend·.s--r...: qu'il lt:-vemen·t d'llll galantin. Ce n' e!ft toLlt 

li Sexgliquait maintenant pourquoi Elle jeta aa toque sur Je li1: et s'as it fini ~e paz avoir honte d'en rprofiter ? 1 d,e ·même pas la- même chose 1 
il. avaient répondu à 90n salut avec un dans le fauteuil, pour ôter l.es ?au tes 

1 
\' éronÎQue releva IR tête, prête à pa-1 Véronique s'était levée. 

aowire contraint. . . _ I « ~aches ».de oaioutich0iuc qw h.i1 cou .. rer les taiaits que _la mala~!l"esse d11 jeu- - Allez.vous tourner en diri9C"n n° .. 
Sans aucun doute, ils avaJent passe 

1 

vrra.i.ent les Jambes, en forme de bottes ne homme ii>ouva1t 1W menager. 'tre malheur ? 

1 
leuT soùrée à discuter son ~· . . r.uss~ , . j - Oh 1 ces mots 1 Quel profit 1 - Ah 1 laisse-anoi ~Qu:i1I_~ ~:ve' 

c Naturellement, se d.isait-11, 1e ne BcraTd restait debO<It, 1 arr embar- Quelle honte ~ « votre • malheur. Et a"nod-to1. Vouf 
sui.i pu ~opriétaire foncier. moi, ni fils 1 N\ISSé. 1 - Tu n'as P<..tS à (offenser .. Oui. n r'a'Vez Que ce mot - là à ]a, hou.dit· 

' d'autant plus QU on y pu.i. it POUT paveT de petits bourgeois. Je ne MUs pas dans r Ses yeux luisai.enit d'un éclat in.soli- , arrive un moment oi't un homme ieune PouT une fois, per.mets-imoi .de te pa:rle1 

j les chèques des joueurs à fon de cale, la tr.adition. Si les gen.s du JM!Uple .se 1 te. I et net ne supporte p)us de joui: d'une de « notre > bonheur. 
avec un eecompte de dix /P'O'UT cent. mettaient à avoir d.es comn1.andementt - Ecoute, lui dit-il. 11 atirive un mo- femme Qui ne lui appaTtÎent pas. 11 y a - Vou>S ai-je refusé rien de tout et 

Le direct~ ne voulait plus du per- Bernier fut eng~é. dans r armée. où irait-on ? ment où r on ne -peut plus penser sans là une eervitude. exéu.se-moi. un abai..;r CJU:C ie pouvais VOUS: donner ? 
sonnel levantin, trop connu des jo1J1CUT8 Il serait croupier pendant quelque « A quoi servirait liCUll' Saint-Cvr, dont , soufhir. J'en suis ià. sement Qu'auoune apparence de honheuir 
d'Istanbul. temps, avec l'a ~nec Que, s-on 1n1- ils ont plein la bouche 1 1 - Est-ee iil1.a faute ? Téponr:lit-elle n.,. parvient à ma~uer. 

Il ,parlait d'engaiger des gene en Frain· tiative terminée, i.l deviendrait diTec· « Et l'autre, cette petite v~èrre ! ·Pen· 1' d'U'lle voix faussement ti:mid-e. - Alors, pourquoi m'aveoz-vou, aj .. 
ce et en Bel~ique. teur de la eaJle, titire auquel tui don.. sez donc, je me suis permi'S die dire qu' - A rtoi de voir. Depuis que nous mée ) 

Pourquoi Bernier ne ee proposerait- n.ajt droit 1t0n grad,.e d'officier de réser- on n-e se collait ,pae avec une pou~C" ren- 1 
90mrne:i; am.ants, il a été convenu entre Il hau:n-a les épaules. 

il pas comme croupier ) ve de l'armée franç.aise, -et sa décora- contrée à la Rose-Noire. l nous que je ne te pd.rlerais p.a.s de ton - Je 1parr)e de ce qui est. Il n'e!'lt pas 
Sans doute. il ne connaiS83it pas le tton. c On a sa petite fierté 1 tnaTi. J'ai fait ce que j'aû. pu "POUT tenir question de Teveni:r en amrière. M-"iS ai-

métier, mais il s'y mettrait vite, et il y 11 s'adapta avec ardeuT à sa nouvel.. c On est JPLei.n de son am.our, Qui 
1 

.,,.arole. Je n·ai pas toujours pi.t m'en j~ Le droit, entends-tu. le droit de savoir 
avait une c.h.oae qui le tt.commanderait le vie. purifil! tout 1 défendre ; mais, en·fi'll, j'ai ét~ di-§- et~ qu.e tu vu dev.enir ? 
sûrement, c'était ea Légion d'honneur. Il pricna.it pied dans la aociété du Le. c Quelle rigolade 1 cret. - Sui -ie d•onc maîl're-!19C d-e mon de-9 
élément moral de ,prettnier ood.1e dans vant, où tous les e.spoir.s sont pe-rmis. cEt le grianid. nigaud qui est allé sans VéwonÎQue fit une moue. tin ? 
une aa.Jlle de ca:sino. Dès qu'il se serait con'Stitué une pre .. doute lui demander de:s ex.J>1ic.ations, iEncore un.e ex;plication ? - Si tu I.e veux. 

Bernier suivit le eon-seü. mière ma•e de manoeuvTe, il sauTait Jui jouer la grande ja1ousie, la rlignité, Que ne la lai89ait·il s'abandonner - Mais non, ché.ri voulez-vous 
Il avait de l'argent à gagner. bien la muitip1ier. oue sais-je 1 mollemerut à la tiéd.eurr de la ;pièce J don:. revenir encorie à la même id~e ? 

LonPQue !'Oriental est heureux au 1eu, La fortune lui donnerait sa revan.. Le baisetr du jeune homme fut rapi- ' - Sois btanquille. Je ne veux pas te I - Certainement. f'y reviens, nair· 

il paie bairgement sa chance. che sur les officier~ qui l'avaient fait! de. hairceler cLe questions. Mon parti est l'<-e qu'il faut y ;revenir et que c'est la 
La caisse d.ee empJoyés était riche, i<!i0&er en d.ilerâcc. S'en plaindre } pris. seule chose QUÎ m' ÎmpOt'te d~oormais, 

(à auiwe) 

Sahibi : G. PRIMI 
Umwni Nef.-iyat Müdürü 

Dr. Abdül Vehab 
M. BABOK, Buunevi, Galata 

Sen-Piyer Han - Telefon 43458 
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